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I) INTRODUCTIOIT GEFERALE 

le du Tarobleae et definition du champ d'investigati nn. 

II nous parait inutile de repeter ce qui a deja eti 

^ =.uvres, sur 1 'znportance des bibliotheques universitai 

res -ans le contexre de 1'information scientifique et technique. 

Les biblio^heques bresiliennes, depuis quelques annees, se sont 

-curnees vers les me^hodes modernes des services bibliothecaires 

,r-sar" a Ia:Lre -ace volume d'information a §tre traite et 

:r:r~ avz sa^eurs, a une rationalisation des niethodes es. 

?-:;-ees, a ezaclir un eniploi savisfaisant des credits, la creavior 

" —en3 ie cooperation enrre les differentes bibliorheques uni 

versi^aires bresiliennes, et entre celles-ci et d'autres organis 

aes au niveau inrernational6 

L'n "o^bre nnpor^ant de bibliotheques universitai 

r-s zresL-iennes a deja inclu dans ses projets de rsstructuratic-, 

=jus-pr:;e:s a'au"comauisation de ses services. C'est le cas 

d- -- ^.:.i:;.isque centrale de 1'U.F.M.G (Universidaae Feaeral de 

:~~5 -x5ra-3)> qui a senui la necessite de mecaniser ses service.-

"•* 1 --5aX acconplir ses taches documentaires. 

Cette realite nous a conauit a rediger le present 

v ~ ' nc-rs -iivenvion etant d'apporter des contributions au 

=^cppeaenv de ces projets a'automatisation. Ainsi, notre tra 

va-~ conprend deux parties: 

a) Stude des besoins theoriques des utilisateurs. 
les 

b) Stude sur/possibilites d'automatisation. 



2. Metiiode de travail 

2.1 Etuae des besoins des utilisateurs 

Qi pretend d'abord faire une etude des besoins the 

orLques des utilisateurs en vue d'etudier les possibilites d'auto 

navxsauion au systeme des bibliotheques de 1'UFMG. II s'agit d'une 

ez-ade des besoins theoriques car elle n'a pas ete precedee par uae 

enquete faite sur place» Cette etude aura pour but: 

- de determiner les besoins des utilisateurs intermediaires et 

—-aux, avant 1'automatisation des services du systeme des biblio 

rheaues de l'UFMG; 

a'evablir les priorites entre les services qui pourront gtre 

au^oaatises; 

- de proposer aux utilisateurs les produits documentaires et de 

de-erniner parmi toute cette population, qui va prendre un produir 

e; sous quelles conditions. 

Pour elaborer cette etude nous allons proceder aux 

ezapes suivantes: 

1) Analyse prealable portant sur les objectifs et 

rozLctxonnement de 1'UFMG et sur le role de la bibliotheque dans 
( 

1'universite. 

2) Analyse des besoins documentaires actuels (ana 

lyse quantitative et qualitative) des utilisateurs du systeme de 

bicliotheques de 1'UFMG. 

3) Analyse de quelques etudes des besoins des uti 

lisateurs faites dans des bibliotheques universitaires americai 

nes. 



soins documezitaires des utilisateurs des bibliotheques de 1'UFMG 

et de 1'analyse des etudes americaines, pour arriver a des conclu 

sions sur les besoins des utilisateurs du systeme de bibliotheques 

de 11UFMG. 

les 
2»2 ̂ ~uae sur/nossibilites d^automatisation 

Basees sur les conclusions de 1'etude des besoins 

-neoriques des utilisateurs et en considerant la situation actuel 

—e du systeme de bibliotheques de 1'UFMG, nous presenterons des 

propositions pour 1'automatisation de leurs activites documentai 

res. 

L' etude va se placer au niveau de 1'automatisation 

CLU caualogage qui pour les raisons analysees par l'etude des be-

soiLns, et pour d'autres aui seront aussi considerees dans le pr£ 

sen^ rravail, nous para£t etre prioritaire dans les etapes d*auto 

-atisation de la bibliotheque en question, 

On precisera quels sont les objectifs a atteindre 

avec cette autoaatisation et quels sont les points preliminaires 

a aborder. Pour le traitement automatique, des solutions differen 

tes seront presentees. 

Quant aus produits qu«on obtiendrait de cette auto 

na^isauion, on analysera ceux qui sont les plus adaptes auz be-

soins des utilisateurs de 11UFMG. 

La partie finale du travail presentera les develon 

pemenis ulterieurs ae 1'automatisation. 
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II) ITUDE RZ LA SITUATION ACTUELLE 

1« Sl5~oriaue 

R)ur aiieux comprendre la structure des bibliotheques 

universi"aires bresiliennes il faut d'abord considerer 1 'organisa 

tion de 1' e^seigneaent superieur au Bresil. Avant la creationi des 

universitls, il existaient aes unites d'enseignement autonomes com 

me les insti-uts, les facultes, les ecoles. Peu a peu ils ont ete 

regrcupes e~ foraar^ ainsi les universites. Les bibliotheques uni 

versitaires refle-cent cette structure organisationnelle, Elles se 

son-: cons-iTuees a partir de ces unites et ont commence d^exister 

d1 apres les zecessi ves et les demandes des professeurs, des cheir 

cheurs, des etudianrs et au public en general qui ne savaient pas 

ou se procurer les infornations pour repondre a leurs besoins» 

II va de soi qu'il n'avait pas de coordination ou 

de .oopera.ion parai ces bibliotheques qui etaient formees dans 

chaque unite d' enseignement d'apres leurs possibilites. La crea-

tion des universites n'a pas apporte d'importantes modifications 

aux ciblio~ieques car elles gardaient la m§me structure, chacune 

fonctionnant isole=snt dans chaque unite et dependant directement 

de la airec»ion de celle-ci. Quelques bibliotheques ont constitue 

un fonds dccumentaire tres riche et important, ce qui dependait 

du budges accorde a chaque unite. 

A partir de 1966, avec la restructuration des univer 

sites bresLliennes, une nouvelle approche apparait pour les pro-

blemes des aibliotneques universitaires. Des services de coordina 

tion ont ete crees pour coordonner les travaux et diriger leurs 
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activites. A 1'UFI'1G, le Service de coordination des bibliotheques 

universitaires fut cree en 1968. Ce service a fait les premiers 

essais aesuines a modifier la situation des bibliotheques, afin 

d^eviver les dupiications des fonds documentaires, le double em 

ploi st pour une meilleure utilisation des credits affectes a 

chaque bibliotheque. 

2» 5G/"?MG (1) - structure organisationnelle 

La Direc:ion de la Bibliotheque centrale de 1'UFMG 

est assistie par le conseil des bibliothecaires de 1'universite, 

for.ne par :?s biblio vhecaires, des professeurs et un representant 

des ew3iar.;s. Ce conseil esv charge d'etudier, donner son avis 

et approuver les projers developpes par la bibliotheque, et qui 

vont e-re cransnis a la direction de 1'universite. La BC comporte 

trois grazzes divisions en ce qui concerne 11 organisation des ser 

vices: 

ija Divis-cn de selecvion et de formation du fonds documen 

taire, qui s'occupe de la distribution et du controle des credits 

de l'un^73r=ite destines a 1'acquisition du materiel bibliographi 

que, et ce _a cenrralisation progressive du proces d^acquisition 

de ce -r.azr-szel pour toutes les bibliotheques qui font partie du 

systeme; 

~ -'-vision de traitenent des documents. qui se charge du 

catalogage, de la classification et de 1'indexation, et de la pre 

paration pnysique(pour le stockage) des documents; 

La ^/isxon d 'iniormations biblio/yra-phiques, chargee de 

la dissemir-stion des informations au niveau de lfuniversite et a 

(1) BC/UFMG - Bibliotneque centrale de 1'Universidade Fed^ral de 

Minas Gerais _c_ 



11 exterisur. Gette division est aussi chargee du contrSle du Cata 

logue collectif des perioaiques de 1'Etat de Minas Gerais, auquel 

94 ticliotheaues participent. Slle fait la inise-a-jour de ce cata 

logue. ::at les fiches sont envoyees periodiquement a 1'IBICT (Ins 

titut bresilien d'inforaation scientifique et technique), qui con 

trole le catalogue collectif au niveau national. 

3» Ztat actuei de la 3C/PFMG et •persnectives d'avenir. 

La 3C traverse actuellement une phase de transition 

entre le systese decentralise existant aujourd'hui et le nouveau 

systeze centralise en cours d1implantation. Le Projet de centrali 

satio2. zy. systess de bibliothecues de 1 'UFMG, approuve en 1977f 

co^ner;e deja a etre app^ique. II a comme objectif immediat la cen 

tralisation des aecisions techniaues et administratives au niveau 

de la 33. Les creaits pour 1'acquisition de tout le materiel bi-

bliorrapiique sont controles et aistribues par la BC aux diverses 

ciolictr.eques au systene et la gesticn des services, comme 1'acqui 

sitior. ies ouvrages et des periodiaues est deja partiellement cen 

tra_isee. La Division de traiteaent des documents developpe des 

pro„e-s zz noraalxsation du traitement documentaire au niveau de 

1 'universite et elle apporte aux bibliotheques, a travers des equi 

pes ue catalogage et de classification,, 1 'aide necessaire a l'exe 

cution et a la ais-a-jour des aifferents fichiers. Comme objectifs 

a moyer. et a 1-ng ternes, on a prevu la centralisation progressive 

du for.ds aocuaentaire, une fois accomplis les travaux de construc 

tion au catiment de la future bibliotheque centrale. Pour le mo 

men u, biblio~heques sont di.spersees dans les diverses Ecoles, 

i?aculw£s et Unites d'enseignement, meme a 1'exterieur du campus 

—o— 



universitaire. La priorite oour la centralisation du fonds sera 

donnee aux bibliotheaues des Unites d'enseignement qui se trouvent 

deja dans le caapus. Les autres^ au fur et a mesure que ces Unites 

seront tracsferees au campus. 

Le systeme de bibliotheques de 1'UFMG est constitue 

ie 2.L bibliotheques qui servent a une clientele d'environ 30.000 

utilisareurs - etudiants, professeurs, chercheurs, personnel admi 

nistrarii ae 1'universite »"et",'"--aatres utilisateurs venus de 11 ex 

tsrieur. Son fonas documentaire comprend 405.000 ouvrages, 14.000 

-.itres de perioaiques et d'autres types de documents - materiel 

audi3-v2,suel et nateriel special — le tout recouvrant diverses dis 

ciplin.es. 

Eans le Projet de centralisation du sycteme de bi-

olio~heques, un sous-proj"et d'automatisation a ete inclu en vu 

1'ameliorer les aoyens dont elle dispose pour mieux satisfaire aux 

cesoins de ses utilisateurs. 
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ETUDS D5S 3ES0II-TS T5E0RIQUES DES UTILISATEURS 



A V A B T - P R Q P Q S 

Les propositions que nous allons presenter dans cette 

preniere partie de notre travail ont ete faites a partir de donnees 

fournies par 1'analyse quantitative et qualitative issue de notre 

ezuae des besoins theoriaues des utilisateurs. 

Beaucoup de donnees fondamentales que nous allons 

traLter ici ont ete retirees de publications de 1'UFMG, surtout 

celles sur le fonctionnement actuel de son systeme de bibliotheques. 

3 - o m o l e r  d e s  l a c u n e s ,  i l  n o u s  a  f a l l u  a u s s i  a p p o r t e r  d s s  

zozzees eapiriques et des informations resultant de notre vecu et 

-Ou^e expeiience de travail dans des bibliotheques universitai 

res cresiliennes» Pour mieux preciser nos propositions, une verifi 

ca ».on de leur operationalite est necessaire» Au Bresil une enque 

-e :o:; etre faite pour les affiner et eventuellement pour les cor 

:7ous tenons a souligner que cette etude des besoins 

aes utilisateurs n'est qu'un premier pas d'une etude plus vaste et 

-omplste destinee a etre menee par la Bibliotheque centrale 

ae L'UFMG, avec des ressources beaucoup plus grandes que celles 

-orr r--us disposons maintenanti . » 

Un autre facteur qui a beaucoup joue pour nous et 

auquel on peut imputer de lacunes dans notre travail, est le facteur 

tezps»«,» 

C'est dans cette perspective et en tenant compte des 

particularites que nous avons souleves ici que ce travail doit Itre 



I. Analyse T>realable 

1.1 Les ob.iectl fs et foncrtionnement de 1AUFMG 

L»UFMG a comme objectifs fondamentaux 1'enseignemeirb 

et la recherche, integres dans la formation technico-professionnelle, 

ians la diffusion de la culture et dans la creation philosophique, 

scientifique, artistique et technique. 

L' enseignement et la recherche sont developpes a tra-

rers les deparwcencs qui constituent la fraction la plus petite de 

-a siruiture universi"caire en ce qui concerne la gestion* 1'organisa 

cion didaccique az scientifique, et la distribution du' personnel. Les 

ieparceniercs sor.; inzegres aux unites de recherche qui, constituent 

isux systemes: le systeme de formation de base (lr cycle) et le syste 

-e ae :cr3acicn proi sssionnelle (2e cycle)« Les cours post_universi— 

-.aires comprenner.v la maltrise et le doctorat (3e cycle) „ 

Ouure les cours qui font partie de la structure de l'en 

oej.;!ie^enu ae -' :-.2, 2.1 y a des services et des cours supplemezitai— 

res qui lui scnt rattaches, parmi lesquels se situemt: le centre d'in 

forziacique, la bibliotheque universitaire, le centre de developpement 

"v ae P-aniI--a-"Ci.cn regionale, le niusee d'histoire naturelle, le centre 

-edagogxque, la fondacion de developpement de la recherche, et une 

--ole "cechnique. 

La population universitaire est dispersee dans les di 

verses Zcoles, Faculces et Services supplementaires qui font par-
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tie de 1'universite ou qui lui sont rattaches, et qui sont situes 

dans des batinencs repartis dans toute la ville de Belo Horizonte 

(la capitale ae i'Etat de Minas Gerais). Seuls les Instituts qui 

appartiennent au systeme de formation de base et les services admi 

nistratifs se rrouvent deja regroupes dans le caarous. Les autres 

seronv progressivement regroupes dans le campus quand les travaux 

de constructicn seront finis» 

1.2 Lj3 role ie la bibliotheaue dans 1 'universite 

Pour realiser ses objectifs 1'universite a besoin 

d'informations. La bibliotheaue, en tant qu'element du systeme d* 

infornaticn va repondre en partie aux besoins de 1'universite en 

servant ses uti.isateurs. A cet effet, les bibliothecaires mettent 

au point aes services ei des produits documentaireso 

Cr, les besoins eux-memes, dependent du type de 1' 

instituvicr. :u du type de 11 cr^aaisation. et du genre des activites 

qu'ils fonz, Ainsi, cosae nous 1'avons vu dans le chapitre II un 

projet de restruc-uration du systeme de bibliotheques de 1'UFMG 

est en train a'etre ais en oeuvre. Pour le projet de centralisation 

de ses bi c-io-neques, la Direction des bibliotheques n'a fait au-

cune Etude -es besoins de ses uvilisateurs. Tout a ete decide prea 

lablementv Cr a voulu aaeliorer les moyens mis a la disposition des 

usagers de ces cio^iotr.eques sans toutefois verifier si la centra 

lisation ezarlz la aeilleure solution pour les interesses. Aujourd1 

hui, tout ezt ae ja en cours ae reaiisation.», et nous nous trouvons 

ainsi j.ace i un fait accompli: un projet de restructuration du sys 

teme des oioiiot-rieques deja decide, qui comprend sa centralisation, 

et un sous-orojer d'au-comatisation pour lequel nous devons elaborer 

une etude aes besoins des utilisateurs... 



.-.r-xlyse des besoi—s documeEtaires actuels 

Jace a cette realite, c1 est a dire avec des structu 

= zrcusen^aires et des structures de services en aours d'iiLst£l 

-l:z, et face a la situauicn de 1'universite que nous venons de 

;nre, nous allons essayer de degager les elements indispensa-

es :our falre notre etude des besoins theoriques des utilisateurs 

~e de 1'au-omatisation de la bibliotheque centrale de 1 'univer 

"•6 en :ues'i:n, 

1 ̂ .alyse cuartita.ive 

1.1 le icnds docur:en.taire 

11 est constitue de 405.22? ouvrages, 14»000 

-triodiaues. 110520 unites de materiel auaio-visuel, et 

^-.es de rateriel special. Inrre 1975-76, 26.276 ouvrages 

-.erras au fcrds (15.057 par achat et 11.239 par echanges 

tr "_a rerioie la^S--"7, or„ a acquis -^3*378 ouvrages, dont 

r i:.iat et 25 rar echanges et dcns. Du nombre total ae ui ures 

i ::uvre la zrllection de periodiques, 4-000 representent des a-

— Tzents et les au~res on~ ere acquis par des echanges et dons. 

l9~f-~"7, -f.105 -ouveaus titres ont ete integres au fonds. ?cur 

zs."eriel auiio-vis:ie 1, il _y eut 1.241 nouvelles acquisitions ez. 

e _"-?6--^r et pour le nareriel special, 236 dans cette meme p_e 

; -.i: (voir dars le tableau n°l, la distribution du fonds). 

i !: 

titres 

10.236 

ont ete 

et d:rs). 

16.331 
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1976 1977 

Ouvrages Periodi 
ques 

Mat e* au e 
visuel 

Materie! 
specia^ 

-OuvrageE Periodi 
ques 

Mateau». 
visuel 

Materie. 
special 

ZonEatioj 
de base 

l 
134.34-8 2»651 7.379 2 »744 154.492 3.319 7.655 2»?S4 

?onso.pro 
t essioiL-
nelle 

190.424 6.765 2.653 6.657 208,330 9.923 3»138 6.807 

Services 
supplea» 37»077 479 247 599 42.405 758 727 645 

TOTAl 361 .34-9 9.895 10.279 10.000 405.227 14.000 11.520 10.236 

Tableau n9- 1 

yendajit la periode 1976 et 1977 on a obtenu les •in.dices suivaiitSs: 

P3ET: 

1976 

Cuvrages: 255«-y-97 

Periodi-.r: 25« 150 

Aud.vls.: 2=130 

TDTAL 2S2»777 

1977 

269.822 

42*261 

2 »440 

6 „420 

320.943 

COUSULTATIONS 

1976 1977 

227.680 

109.457 

8.109 

225*174 

171.319 

1.779 

9.761 

345.246 408.033 

Tableau n° 2 

Les eollections des sciences humaines et sociales sont les plus vo 

— -1——euses atec 235.621 ouvrages et 5»969 titres de periodiques , 

su^v^e par les collections des sciences exactes avec 80=438 ouvra 

ges e l. 2.342 titres de periodiques. Finalement, les collections aes 

sciences biologiaues.et medicales avec 59.790 ouvrages et 5.072 ti 

~res ce perioaiques, et collections d'arts avec 29.378 ouvrages ev 

ol? "itres de periodiques(voir dans les tableaux 3»4$5 ct 6 la dis 

v___uuion de ces collections avec le nombre d'utillsateurs et leurs 

indices de prets et consultations). 
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Situa-ciop des bibliothegmes par braiiches •prlixcipales (1977) 

33AUX - ARTSt 

Utilisateurs: 1 »301 dortt 1 «091 etudiants et 

210 enseignaats 

Foads; 29•378 ouvrages 

61? titres de periodiqu.es 

5»523 miites de mat», audio-visuel 

6»525 unites de mat» special 

v: 
PrSts Consultation 

Ouvrages 9.519 12,190 
Perioaiques 1«560 13,939 
Audio-visuel 2.000 1.000 
Mat„ spscial - •••»••.»• -

Tableau n? 3 

:-i:rczs BiQLOGiguES ET MEDICALES: 

Utilisateurs: 6.439 dont. 4«546 etudiants et 

1.893 eitseignattts 

Fonds: 59o790 ouvrages 

5,072 titres de periodiques 

703 unites de mat, audio-visuel 

204 unites de mat, special 

Pr§ts Consultation 

Ouvrages 110,92? 126,634 
Periodiques 27.303 94.194 
Audio-visuel 138 ....... 0 428 
Mat, special ....... 32 -

Tableau n° 4 
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scxsrrggs gxACTES: 

Utilisateurs: 4*26? doat 3e?2? etudiants et 

540 enseignants 

Fonds: 80o438 ouvrages 

2»342 titres de perioctiques 

30,584 unites de mat«. audio-visuel 

2 o.631 ursites de mat» special 

Pr§ts Consultation. 

Ouvrases o©©©©©»eeo 35 ®079 ©oo©#©oo©©oo 43 0625 
Periodiqu.es 0000000 9 «077 ooooooo»o»»o 38 o 409 
AudXO-VisUel o-ooooeo 170 eoooe oooooe© —" 
Mato stsecial © • • • © eo 598 ©©o ©©©oee©»© 60613 

Tableau n° 5 

3SIZNCZS HUKAIKES: 

Utilisateurs: 7.981 dont ?c675 etadiants et 

307 enseignants 

ouvrages 

titres de periodiques 

unites de mat®. audio-visuel 

unites de mat« special 

Fonds: 235®621 

5»969 

2»540 

1-491 

PrSts 

Ouvrages .©.o.....i 114=297 
Periodiques »©oooo»o 4®321 
Audio-visuel 132 
Mat» special 000.00© 3.070 

Tableau n° 6 

Consultation 

eo». ooooooeoe 42o705 
24.777 

eoeo.oeeoooo 351 
ooeoeo-ee-eeeo 3 o 1 48 
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2.1.2 le traitement des documents 

A) Documents traites jusqu'a 1977: 

- ouvrages: 331.616 

* ~ periodiques: 42.326 

- audio-visuels: 6.856 

- materiel special: 3»186 

- ouvrages de reference: 11.441 

- ouvrages rares: 4.65 

3) Docunents a traiter: 

- ouvrages:. 62.559 

- periodiques: 856 

- audio-visuels: 2.920 

- materiel specialt 7.635 

- ouvrages de reference: 234 

- ouvrages rares: 4.095 

') Moyenne annuelle de traitement: 

- ouvrages: 22.382 

- periodiaues: 30.571 

- audio-visuels: 645 

- materiel special: 83? 

- ouvrages de reference: 101 

- ouvrages rares:. 5 

le Service central d'informations bibliographiques 

Ce service a effectue en 1977 les tSches suivantes: 

~ reckerches bibliographiques: 31 
locali.sarion d'informations: 1.109 

- echanges de reproduction des documents: 697 

-^s utilisateurs 

Les utilisateurs intermediaires: 

- oibliothecaires: 81 

- auxiliaires: 85 

- stagiaires: 130 

-14-



B) Les utilisateurs finatixt 

— etudiants : 25»6l7 

- ea.seignarits t 3 »94? 

C) Population uaivsrsix.aire: 

Utilisateurs intermediaires + utilisateurs finaux = 29*730 

2e2 - Anatyse aualitauiTe. 

Le "but de aotre ajctalyse aualitative est d'intervenir 

comme eleaeut pozideratetLr des donnees trop brutes de 1'aaalyse c^aa-

titative. Hlle nous perseitra ae sieux saisir quels sont (ou quels 

seraient) les besoir-s des utiZLisateurs iauermediaires et finaux da. 

systeae de bibliotheques de 1,' ~ e?»X. 3» e u commenr ils sont satisfaits 

actuellenent» 

Darts *OIL presier temps nous analyserons le fonds docu-

meataires la fagoa d52.t il_ esr utilise, ies questions qui soat posss 

par les utilisateurs et Les reponses que ceux-ci obtiennent* 

Ensuite nous analyserons chacun des services du sys-a — 

mej ce aui nous perze;;ra de ~ieux cemer ie probieme« 

2»2e 1 - Le fonds doc^emsire. 

Gomme nous avons vu dans 11 analyse quantitative, les 

ouvrages et les periodiques constituent la baise des collections de no— 

tre systeae bibliorh.5 caire» Les autres types de materiel - audio-visu 

el et collections speciales — representent un pourcentage tres perit. 

de ce fondse- Les coLlec vions recouvrent les grandss domaines (Beauz-

arts, sciences humain.es et sociales» sciences exactes9 sciences biolo-

giques et mejdicales) et, a 1'interieur de chaque domaine, les disci-



plines specialisees (droit, architecture, bibliotheconomie, odonto-

logie, genie civil, etCo.),» 

La premiere questloiL qtte l*on se pose, a. !L'examen des 

tableaux presentes dans 2e1e1, est si la distributlon du fonds corres 

pond aux besoins des utilisateurs, du. point-de-vue qiaantite et qusdi— 

te«. On peut constater facilement quelques inegalites? ainsi, le nom-

bre des documents empmntes et coztsultes dans le domaine des sclences 

biologLques et medicales a ete plus grand, que dans les autres domai-

nes et pourtant, plus de la moitie dtt fonds est recorarert par Les col=» 

lections de sciences humaines et socialese.» le reste etant forme par 

les collections de sciences biologiques et medicales, sciences exac.tes, 

beaux-arts et les collections des services supplementaires» 

Comme les collections ont ete constituees en fonction dn 

preSvige dont beneficiaient les unites. d'enseignement auxquels elles 

etaient rattachees a 1'origine, il. se peut qu»il existe de grandes dis-

parxres entre les diverses collections, tant sur le plan du volume que 

sur celui de la qualxte». Evxdemment, sans avoir des donnees concmtes 

sur cet aspect du probleme, noxis ne pouvons avancer maintenant aucuine 

hypothese a ce propos» Dans le chapitre 4 nouis ferons quelques propo^si-

tions dans ce sens» 

Le materiel audio-visuel comprend des disques, cassetes, 

films, microfilms et diapositives» Ce type de materiel- appartient->sitz*= 

tout aux collections de 1'Ecole des beaux-arts, dti Centre pedagogique 

et de 1'Institut de sciences de la terre; ce sont les etudiants de ces 

cours qui l'utilisent le pluso Quant a son adaptation (en volume et en 

qualite) aux besoins des utilisateurs on peut poser les m8mes questions 

que celles concernant les collections d'ouvrages et de periodiqnese 
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Les collections speciales dn fonds documentaire sont. 

constituees par des cartes geographiques, des partitions mgsicales efc 

des plansp. On se pose toujours les ntSmes questions quant. a son adapta-

tion aux besoizts des utilisateurs» 

II eriste encore rni autre type de materiel specialt les 

ouvrages rares (editions anciennes et ouvrages drart) et qui ne sont 

pas en general, accessibles au public0 

Chaqtte bibliotheque a ses collections propres et speci~ 

fiaues et- les etudiants en ont libre aaces* Ces collections sont clas-

sees et ciassifiees selon la CDD oni la CDW (cela dlepend des critSres 

de chaque bibl±otheque) «. Daaxs les sall&s, de lecture se trouvent le ma— 

teriel de reference et. les co2JLections qui ne sont. pas pretees a domi— 

cile» D6apres nos observations personnelles, le rangement. des collec-

tions par la CDD ou la CDTT cree beaucoup de difficxailtes aux usagera 

en. rendant- difficile 1'acces physique aux documentse. 

2*2»2 — Les utilisations» 

Les etudiants r^presentent la grande majorite des uti -

lisateurs des services de la bibliotheque»; Ils utilisent ces services 

a travers des consultations sur place et des emprunts» En general. ils 

a'ont pas de connaissances suffisantes sur le fonctionnement des servi,-

ces bibliothecaires; ils ne savent pas utiliser les catalogues» ni loca 

liser les documetcts9 et quand ils les utilesent ils font leurs recher-

ches par 1'en.tree principale (auteur ou titre); en general. ils ignorent 

egalement les descriptions bibliographiqu.es». Ils demandent toujours 

1'aide des bibliothecaires» ce qui represente une surcharge pour ceux-, 

ci„ Il,faut aussi remarquer que les etudiants n'ont. pas le droit deem— 

prunter les periodiques: ils peuvent. seulement les consulter sur placeV 
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Cela constitue peut-Stre, nne des raisons qui. determlne l*indice itres 

bas d'ntilisation de ce type de docnment par tme grande majorite dess 

etudiantso D'autres raisons qne l'on peut avancer9 leur niveau de spe-

caiLisation et le fait qu'ils sont pour la plupart (80%); en langues e-

trangeresj et que leurs articles. ne sont pas indexes, ce qyrfu rend dif=»-

ficile leur consultation® Ea plus» les etudisints ne savent pas utili-

ser le nateriel de reference (abstracts)» 

Les periodiques sont. plus utilises par les enseignants 

et chercheurs et. par les etudiants du 3®« cycle, ou encore par ceux 

qui sont deja dans les dernieres annees des cours professionnels». Les 

enseignants, chercheurs et les fonctionnaires de 1'universite consti— 

tuent la partie inoins nombreuse d'utilisateurs des bibliotheques du. 

systene». II a d'autres types d'utilisateurs a 1.'exterieur de 1'univer-

site (etudiants et chercheurs d'autres universites)» Les chercheurs et 

enseignants font des consultations sur place et des emprunts; souvent 

ils font des demandes par telephone ou des demandes ecrites® 

Les utilisateurs intermediaires, bibliothecaires et per-

sonnel auxiliaire utilisent les divers catalogues et materiel de refe— 

rence pour pouvoir faire les recherches bibliographiques et repondre 

aux questions posees par les utilisateurs finaux» 

2o2»3 - Les questionso. 

Les etudiants posent surtout des questions simples et 

poactuelles, p»e», s'il existe tel livre ou teL auteur, et ils s'inte— 

ressent beaucoup aux nouvelles publications. Normalment, ils n«apportent 

Pas d'informations completes et precises sur ce qu'ils desirent» . Les 

enseignants et chercheurs S>nt aussi des demandes ponctuelles (petites 

questions du type So-Vop»), ou necessitent de recherche de moyenne du-
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ree (parfoi-S ils envoiezit des listes de reference bibliographiques a 

1a. bib2J.otaeqtte), et des recherckes documentaires approfoadies» 

Le volrune de questions posees est tres grand (pr&ts >. 

consultations sur place et recherches)». 

2o2»4 — Les reponses» 

Les petites questions ont en generaL des reponses iaas-

diates» Pour les recherches a moyen et a long terme le delai de repon— 

ses est plus grando 

Les retards dazis le traitement des documents des docu-

neiLLs rennent tres difficile le reperage des informations» 

Depuis 1976$ le secteur de recherch.es bib3i.ographicu.es 

du Service central d'infonaations bibliographiques (SCIB) se trouve par-

tie2J.enient paralyse par le manque de personnel» Ainsi, en 1977, aucane 

reciierche bibliographique n'a ete faite par le SCIB? il a seulement di— 

vcLLgue ce3J.es faites par les bibliotheques du systeme»-

2»-2»5 — Division: de contrdle et de formation du fonds» 

Chargee de 1'actualisation du fonds a travers les achats, 

les echanges et les dons, cette division comprend deux sectionsi 

1) Section de selection. et de formation dn fonds; 

2) Section. d'echanges et de dons, 

C'est un. des services du systeme qui ont deja commence 

a etre centra3J.se conformement au projet de restructuration* Avec cet-

te centra3j.sation, beaucoup de problemes relatifs a la gestion et au 

coKurSle du fonds commencent a Stre resolust la duplication des titres, 
' I , ; 

1 i 

de periodiques tend^o. a. diminuer, 1'enregistrement et le contrdle des 
! i i, 

achats du materiel bibliographique sont faits d'une maniere beaucoum 1: 
•** ' ' ' 

plus systematique, les fichiers des editeurs et des libraires nationauz 

i  i  

l 
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et internatioaaux sont mls a jour, etc^ Mais 11 reste encore beaucoBp 

de choses a faire» P»e»9 les crlteres de selection du fonds doivent 

gtre ameliores pour qu'on_ ait des collections miettx adaptees aux ibe -

soims des utilisateurs» Si- la selection est rigoureuse quand il s«agit 

d'acquisition paar achat, elle 11 est moiits quaiid il s'agit des dons et 

des echangese Comme nous savons qu'une grande partie du fonds est acqmi-

se par echanges et dons, il faut modifler les criteres dd selection 

pour ne garder que les documents qui presentent un interSt reel» Ainsi, 

on pourra mieux rationaliser les services du point-de—vue materiel (y 

compris les problemes d'espace) et de personnel, ce qui- va influer sur 

les services offerts aux utilisateurs» 

Dans ce service, comme dains d'autres# le personnel dis— 

ponible est insuffisant par rapport au volume de travailo 

2C2»6 - Division de traitement des documents. 

Les problemes fondamentaux sont dfts au volume du mate «• 

riel a traiter, a L'indice d'accroissement. des collections, a la moyeffi^ 

ne amauelle de traitement et au personnel dont on dispose pour accom. -

plir ces t&ches» D?apres les statistiques donnees. par 1'analyse qaanti-

tative on peut reaarquer que le personneX disponible est tres reduxt. 

par rapport au volume d'in-formation a traiter et qu'il n'arrive pas a 

effectuer efficacement ses tS.ches®. En plus^ les dottbles emplois de per-

somnel et de materiel. sont tres courants; cela. est dfl surtout a la de-

centralisation des services techniques et administratifs» D'apres les 

remseignements qu'on a pu obtenir sur 3Le fonctionnement de ces services, 

OJL sait que pour le catalogage, les biblio the ques du systeme utilisent 

plusieurs normes (Vaticana, ALA, Vaticana simplifiee, etc*)e En gene -

ral, les bibliothecaires hesitent dans le choix des entrees matiere par 

manque de methodes coherentes de catalogage et par manque de contrSle 
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de ces entrees» Pour le classement, deux types de classificatlon, sont 

utll±sess la CDD et la CDU, et plusleurs types d«Indexation sont fait 

(mQltiplicite d'entrees)o. A part cela, les retards dans le trdtement 

des docttments sont. tres freqments et le rythme accelere destine a rat— 

traper ces retards provoque une marge d'erreurs tres grande» Or, la 

•ua-Lite et le rythnre du traitement documentaire vont repercuter directe-

ment dans tous les autres services, et en consequence dans la iaise a 

disposition de ces services aux utilisateurse-

2o2»7 - Le catalogage®. 

II represente la clef la plus importante de la collection 

d'une bihliotheque» Son organisation, sa. presentation et son efficaci-

te traduisent le niveau et la qualite des services techniques6 Les oa— 

talognes des diverses bibliotheques qui font partie du systeme de lfU» 

F».M»Ge sont exactement le miroir de ses services techniquesi ce sont 

des catalogues mal organises, qui presentent une gsande variete d«en -

trees pour le m£me auteur ott sujet, p«ee., ses fiches guide sont de mau-

vaise aualite et ses informations sont parfois incompletes». Ils sont sur 

fiches, sous la forme de dictionnaires (auteurs, titres, sujets), ou de 

catalogues separes par auteurs, tltres et catalogues systematiques CDtJ, 

(aatieres)»-

2.2»3 - Divislon dfinforinatIons bibliographiques / Service central d'in-

formations bibliographiques (SCIB)» 

Chargee de 1'organisation et de la mise a jour du Cata- , 

logue collectif regional des periodiques de Hinas Gerais, elle collabo- j 

re avec le Catalogue collectif national des periodiques de lfIBICT» Le 

catalogue collectif se presente sur fiches dans sa version regionale , i 



tandis que le catalogue national complet est automatise en listing 

par 1'IBICT» 

Le SCIB edite chaque annee un bnlletin bibliographique 

sur les travaux publies par les enseignants et chercheurs de L'UFMGe 

Le dernier, qui a ete pttblie en 19?5> correspond a la periade. 1973-74» 

•El publie aussi le bulletin SCIB lnforma.« semestriel, pour divulgtoer 

les recherches bibliographiques faitda par lest bibliotheques du ̂ yste-

me de 1'UFMGe. 

Ce survoL. tires schematique nous a montre quelqu.es mns 

des principaxtx problemes du systeme des bibliotheques de 1'UFMG» Dans 

cette phase de centralisation, des efforts sont deployes pour minimiser 

ces problemes et ameliorer 1'ensembLe des services offerts par le sys-

teme» Des groupes de travaiL ont: ete organises pour aider ies diverses 

bibliotheques a resoudre leurs problemes specifiques» Des mesures pour 

normaliser et rationnaliser ces services sont en train. d'6tre misejau 

point en vue de creer un catalogue collectif des livres des collections 

deja existanteso 
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3e- Aaalyse des e.tttdes de besain faites daas des bjLbliotheoues ualver-

sltaires aaerlcaiixes» 

Depuis quelques aruaees, bibliothecaires et au.tres pro.f 

fessxonnels se sont largement toiirnes vers les techniqties qui. peuvent 

Stre utilisees pour evaluer les services qu.'ils fournissento. Aux Etats-

Unxs, pendant les 15 dernieres anaees, cette preoccupation a aonne 

ztaissazt.ee a un itombre considerable d' etudes sur 1' evaluation des sys— 

teraes de reperage de 1 'infomation - partictilierement des systemes aa 

tomatises, dans les diverses bibliotheques et centres de documentation 

exLstants» 
quelques 

Hous avons choisi/unes de ces etudes faites dans des 

bibliotheques universitaires afin de comparer leurs resoltats auz re-

sultats que nous avons degages de notre analyse quantitative et quali-

tauxve, du fait qu1 au Bresil la structure de 1'enseignement universitai— 

re et 11 organisation des bibliotheques en general, sont basees sur des 

aodeles americainso F»W» Lancaster, par exemple, dans The Measure^ent 

asd Eraluation of Library Services dresse ma panorama complet de la 

sitaation aux Etats—Unis et fait le poxnt des princiDales etudes des be— 

soics des utilisateurs. C1 est surtout de son eeuvre que nous avons ez-

trait les resultats que nous presentons dans ce chapitre# 

II est evident que dans 1'analyse comparative que BOUS 

ferons dans Xe chapitre 4 nous allons tenir compte des differences de 

cozitexte et des besoins specifiques du systeme des bibliotheques ae 1« 

UIKG, que nous avons etudie dans la premiere partie de ce travail. 

Les objectifs de ces etudes etaient de faire une macrt)— 

evaluation (analyse quantitative) et/ou une micro-evaluation (analyse 
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qualitative) pour mesurer le niveam d'efficacite des differents ser-

vices offerts, determiner les factears afifectant letir utilisation et 

le degre de satisfaction de ses ntilisateurs, et de suggerer les so-

lutions possibles pour les ameliorer» 

Les methodes employes pour realiser ces etudes etaient 

des enquStes par questionnaires et/ou par des interviews» 1 

3»! - Les fac-teurs qui affectent les performances d'une bibliothequeo 

Les resultats de ces etudes nous ont montre les facteurs 

aui influent sur les performances des services d'une bibliotheque, ju-

ges en termes de satisfaction de ses utilisateurs, 

Ainsi, pour Lancaster, les principaux facteurs qui deter» 

ainent la probabilite de succes ou. d'echec sont fixes a 5 niveaux: 

a) Pacteurs relatifs aux usagers: 

— savoir exactement, ce qu'il. cherche; 

— habilete de savoir exprimer ses besoins atix biblio 

thecaires; 

disposition pour demander de 1'aide s'il est neces-
saire; 

=* habilete a effectuer des recherches de fagon syste-
matique; 

— motivation; 

— perseverence dans ses recherches; 

— inteligence; 

— niveau de connaissance; 

— experidnce d'utilisation de catalogues et/ou de bi— 

bliotheques; i 

— 1'orientation re<jue pour utiliser le catalogue et/ 

ou la bibliotheque; 

— les informations qu«il apporte: sont-elles completes i 
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et precises? sont-elles ecrites ou. memorisees? 

- le type de qtiestioit qu'iL posex ponctuelles, sim-

ples» complexes; 

- le mode d1 utilisation de la bibliothequet visites 

personnelles» telephonej' 

- le delai de reponse qti'jJL demande» 

b) Facteurs relatifs au fonds documentairen 

- taiUe; 

- taux d'accroissement; 

- taille de la collection de reference; 

- les criteres de selection et d'acquisition; 

- Le delai d'attente pour que les nouvelles acquisi-

tions soient integrees au. fonds documentaire; 

- son adaptabilite aux besoins des utilisateurs: con-

tieiit-iZL les livres recommandes dans lesbibliogra-

phies des differents cours?, recouvre-t-il bien 

chaque sujet?$ la quantite d'exemplaires est- elle 

suffisante?; 

- L'S.ge de La collection; 

- la langue» 

c) Facteurs relatifs a I'acces bibliographiaue; 

- le deiai dd traitement des documents; 

- la qualite du catalogage et de 1'indexation; 

- le type du catalogue? dictionnaire, divise par au-

teur, titre, sujet, etc»; 

- la forme materielle dit catalogue: sur fiche, en li-

vre,, en conversationnel; 

~ ia taille du catalogtue? est-il accessible? les en-* 

trees sont-elles precises? est-il complet et ois-a-

jour? comhien de points d*acces fournit-il par item? 

les descriptions bibliographiques sont-elles bien : 

adaptees aux besoins d®identification? presente-t-il 

des renvois du. type "voir" et "voir aussi"? les ve-
i 
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dettes-matieres son.t-elles suffisament specifi.-

ques?; 

- existe-t-il. des iastructions poar son utilisation? 

d) Facteurs relatifs a 1'acces •ph.ysiaue: 

- libre acces ou pas; 

- pr6ts et/on consultation sur place: quels sont les 

livres qui, peuvent Stre empruntes et combien de li=» 

vres peut.-on pr§ter a la foisfr; 

- delai des pr£ts; 

- le rangement des livres: le numero. d'adresse est-il 

bien explicite? les collections sont-elles rangees 

correctement? les rayons sont-ils facilement acces-

sibles? existe—t—il des guides OMt plans d'orienta— 

tion sur le rangement des collections? le delai de 

remplacement des livres dans les rayons? 1'eclaira-

ge est-jJL bon?; 

- prets dlnter-bibliotheques; 

- la localisation des diverses collections stockees; 

- la localisation de la bibliotheque; 

- 1'horaire de fonctionnement de la bibliothequeo 

e) Facteurs relatifs au personnel: 

- nombre disponible; 

- leur disposition pour aider les utilisateurss est-

ce qu'ils les interviewezit pour savoir letirs be— 

soins?; 

- habilete pour determiner avec precision ce que 1® 

utilisateur cherche; 

- connaissance des collections et des sources de re— 
ference; 

- connaissance des sujets specifiques; 

- niveau de connaissance en general; 

- recyclage0 
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Daiis la partie qraL suit notis allans voir en detail les 

resultats de quelques etudes sur 1'utilisation du catalogue» toujours 

Hana le cadre des bibliotheques universitaires americaines®- En effet, 

nous insisterons sur cet aspect du fait qu'il est le plus probleBtati— 

que a la bibliotheque centrale de 1'UIHGe-

3.2 - Btudes sur lfutiliBation du catalogueo 

Ces etudes ont ete elaborees pour la plupart par les bi-

bliotheques elles-m§mes (tTniversity of Michigan, Yale University, Uni-

versity of Chicago, etc»), (1)». L'American. Libraries Association (ALA), a 

aussi elabore us.e etude sur 1'usage du catalogue qui englobait 39 biblio-

thecues, dont 15 bibliotheques universitaires®-

Voila quelques conclusions qui ressortent de 11ensemble 

de ces etudes: 

3»2fr1 - Sur le mode d!acces» 

a) Entree par auteur: 

- Generalement on utilise le nom de 1'auteur commte 

enzree du catalogue plutSt que le titre» Paradoxalement les recherches 

par auteur sont 5 fois plus longues (ALA, UM, UC)® Quand l^information 

bibliogra-ohiaue est incomplete ce taux peut monter considerablement» 

P.e^, 41 ,9% seulement des utilisateurs avait 1'information complete 

sur 1'auteur (UM)0 

- Selon 1'etude de l'UM, les 2/3 des utilisateurs 

(l) UM' = University of Michigan 
YtT =- Yale University 
UC = University of Chicago 
ALA = American Library Association 
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choisiroat 1'entree par auteur comme acces au catalogU-e» 

— QuaBd ils ont le choix entre auteur et titre, 85,2% 

coamencent leurs recherch.es par 1'auteur (UM) • A 1'Universite de Yale 

ce taux est de 62%» 

— Les entrees par auteur-collaborateur etaient rare-

ment utilisees, selon 1'etude de l'ALA0 

b)Entree par titres 

— L1 ensemble de ces etudes ont montre que les informar-

tions sur le titre apportees par les utilisateurs etaient plus precises 

que les informations sur 1'auteur» P0e0, selon 1'etude de 1'Universite 

de Michiganj ?0% des utilisateurs apportaient des informations comple-

tes sur le titre» 

— Frequement les utilisateurs se rappelent des mots -

clefs du titre mlae quand ils oublient le titre exact (UC) * 

— L'utilisation d'indexes permutes augmentarait larg^ 

ment le taux de succes dans les recherches ou les informations sur les 

titres seraient incompletes (UM, UC)». Dans les etudes de l«Universite 

de Chicago ils ont conclu qu'avec. ces index 80% des reponses pourraient 

§tre retrouvees» Selon 1'etude de 1'Universite de Yale, seulement 28,5% 

des utilisateurs cherchaient 1'entree par titre» 

c) Entree "oar su.iet: 

- Les recherches par sujet sont les moins utilisees 

par les utilisateurs, comme nous le montre 1' ensemble des etudes faites 

sur le sujet, Mais dans les bibliotheques specialisees, 52?o des recher-

ches etaient par sujet, selon 1'etude de l'ALA» i 

Le contenu des informations trouv6es dans les fiches 1 

i 

tt'est pas suffisant pour preciser si les livres qu»il represente repon^, 1 
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deat anx besoins des Btilisateurs» Les echecs des recherches par su-

jet soat frequemeiit dds a celar selon 1'etude de 1'Universite de Mi-

chigaxic 

— Selon Lfetude de l'ALA les mots-matieres ne soiit 

pas assez specifiques poxir correspondre aux besoins des utilisateurs» 

— Dans une recherche par sujet 1'importan.ce du aot-

vedette est fondamentaleo Des mots-vedettes bien choisis par les biblio^ 

thecaires» d'un cdte, et par 1'utilisateur, de lfautre, definiront le 

degre de succes ou d'echec d'un.e recherche (UH)» 

— Dans les recherches par sujet la selection aes iteas 

individuels est basee plutSt sur la cfate de la publication que sur le 

aoE de 1'auteur» 

— La richesse des references du catalogue coacenie 

plus les recherches par sujet». Les references du type "voir" sont tres 

iaportantes» seloa la conclusion de 1'etude de l'ALA» 

3e-Eo2 - Sur la formation. des utilisatexurs? 

— Seloii 11 etude de l'ALA, en geiieral le chercheur a— 

vait 66% de chances de trouver ce qu'il cherchait dans le catalogae 

quand iL s'y dirigeait pour la premiere fois; 83% de ce qu'il cherchait 

exis Lait dans le catalogue^ 20% des utilisateurs etaient incapables de 

rrouver iine entree dans le catalogue (7% parce que le catalogue ne con— 

tenait--. pas ce qu'ils cherchaient et 13% parce qu'ils ne savaient pas 

les trouver)» 

— La precision des informations bibliographiques an-

portees par les utilisateurs etait le facteur le plus important qui de— 

terminait le succes de leurs recherches». Selon 1'etude de 1'Universite 

de iiichi0an, les informations concernant le titre apportees par les usa-
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gers etaient plus prscises que celles concernant 1'auteur dans ?0% 

des cas» Mais peu d'uti11 sateurs se rappelaient, d'une information 

bibliographique complete (ALA, UC)» 

- Ke pas savoir choisir correetement le mot-vedette 

dans une recherche par sujet entz*atne frequement des echecs (UM)» 

- Les resultats de 1'etude de l'ALA ont montre que les 

utilisateurs ont -cres peu de difficultes en ce qui concerne les nor— 

mes de catalogage pour 1'entree principale (auteur OUL titre)». 

- Les utilisa.teurs qui. apportent des references biblio-

graphiques eciites sont dans une situation a peine plus avantageuse 

que ceux ̂ ui les apporrent oralement» D'apres 1'etude de lfUniversit6 

de Michigan, 81,9% des utilisateurs avec des informations ecrites ont 

reussi leurs recherches contre ?1,6% des utilisateurs avec des informa-

tions orales® 

» Beaucoup dfutilisateurs ne perseverent pas dans leurs 

recherches au catalorae» Selon 1'etude de 1'Universite de Michigan 

plus de 50% des uti 1 ~ sateurs les abandonnent s'ils ne reussissent pas 

du premier coup» 

- Selon 1' ensemble des enqa&tes consultees, un autre 

facteur qui affecte le sracces d'une recherche par sujet peut Stre le 

temps que les utilisa-eurs y consacrent» 

3»2»3 - Sur la strucvare materielle du Catalogue: 

~ Les catalogues sur fiches sont plus faciles a manipu— 

ler que les catalogues en livre (UC)» 

- La freauence d'erreurs dans les recherches est plus 

elevee dans les grands catalogues que dans les plus petits» Les catalo-

gues plus petits sont plus faciles a manier selon les conclusion des 
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etudes de 1'ALAj de 1'Universite de Michigan et de 1'Universite de 

ChijcagOe. 

- Les catalogttes on.-liD.e offreat de^ziouvelles possibi-

lites ponr evaluer comment un catalogue est ntilise, avec quel bat et 

avec quel degre de succes» 
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4. Com-paraison des resultats et conclusions sur les besoins des 

utilisateurs 

Dans ce chapitre nous allons comparer les resultats 

des etudes aznericaines, quand cela sera possibLe, aux resultats qu.e 

nous a!vons degages de notre analyse quantitative et qualitative,afin 

d^orientier 11 automatisation de la bibliotheque centrale vers de so-
I 

luLions qui repondent mieux aux besoins de ses utilisateurs» 

Comme nous avons vu, le systeme de bibliotheques de 

11UF24G est dans une phase de transition vers la centralisation qui 

durera encore plusieurs annees» Pendant toute cette periode, le sys 
r 

te=s de bibliotheques connaitra une situation double: une partie de 

-'a eenrralisee et 1'autre encore decentralisee» Dans nos proposi-

tions nous avons tenu compte de cette situation difficile. Dans cer 

tains cas, c' est elle qui a defini nos propositions, 

Ainsi, nous allons aborder nos propositions selon les 

aspecvS suivants: 

4.1 Le fonds documentaire 

4.2 Mode d'acces 

4.-3 Delai 

4.4 Fiabilite des informations du catalogue 

4.5 Formation des utilisateurs intermediaires et 

finaux 
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4«1 Le fonds documentaire 

Comme nous savons, le fonds documentaire - par sa 

et sa qualite - est l'un des facteurs determinants de la 

performance des services bibliothecaires;, quoique 1'ensemble des 

ccllecticns du fonds du systeme de bibliotheques de l'-+UFMG soit 

inportant, on peut se demander s'il est en mesure de repondreiaux 

besoins de ses utilisateurse 

Grosso modo on peut conclure que vu le .iiombre consi 

ierable d'ouvrages empruntes et consultes (voir tableau n°2, page 

11), ceux-ci sont effectivement le type de document le plus deman 

ae par ies utnlisateurs» Toutefois, les donnees quantitatives nous 

onr por^e a croire qu'il y aurait des disparites entre les diverses 

cclleccions du systeme de bibliotheques: ainsi,, il appara^t que, p.e 

,es ur^lzsateurs des bibliotheques des sciences biologiques et medi 

:a-ss auraient besoin de collections plus riches et plus volumineu 

•es ae samere a faire face a leurs demandes, qui sont tres impor-

anres (voir vableau n°4, page 12). 

Dans notre analyse quantitative nous avons vu que le 

ouverent de prets et consultations de materiel audio-visuel dans 

es bibliotheques d> arts presentait le taux le plus eleve parmi 

oures les bibliotheques du systeme. Comme leurs collections sont 

sse2 petites il se peut qu'elles n'arrivent pas a repondre parfai 

esent aux besoins des utilisateurs, et cela dans un domaine qui 

ecessite beaucoup ce genre de materiel (arts plastiques, architec 

ure, etc.). 

£jVidemment une enquete detaillee devra etre menee 

arsl les utilisateurs finaux pour verifier si le contenu et le vo 

ume ae chacune des collections repondent a leurs necessites reelles 
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Nous avons vu precedement que les etudiants utilisent 

davantage les livres et aue, d'une maniere generale, les ouvrages re 

pondent a la plupart ae leurs demandes. Quant aux periodiques ils 

sont presque-.-exclusivement utilises par les enseignants et etudiants 

du 3e» cycle. Si le niveau de specialisation de ce genre de; publica 

tion et le fait d'etre, pour la plupart, en langues etrangeres, peut 

expliquer en partie cette situation, il ne faut pas oublier| que dans 

les bibliotheques du systeme les periodiques ne sont pas indexes.Nous 

sommes convaincus aue le taux de consultation monterait con;siderabl£ 

ment, mSme parmi les enseignants et etudiants de 3e cycle, si les 

articles des periodiques etaient indexeso-A latlimite, avoir une im 

portante collection ae periodiaues dont on ignore le contenu revient 

presque a ne pas 1'avoir.o. Cela est d'autant plus grave quand on 

songe que ce genre de publication suit de tres pres les progres de 

la science avant que ceux-ci ne soient publies en forme de livre. 

L'indexation des periodiques est donc une mesure qui revet une gran 

de importance, par ce qu'elle peut apporter aux utilisateurs. Avec 

1'indexation nous pourrons obtenir toute une gamme de produits qui 

viendront mieux reponare aux besoins des utilisateurs; des indexes 

permutes des titres des articles, des bulletins signaletiques ou des 

bulletins analytiques, un service DSI, etc. 

"4e2 Mode d'acces 

Les resultats des etuaes americaines et de notre ana 

lyse qualitative nous cnt montre que le mode d'acces au catalogue 

choisi par les utilisateurs dans leurs recherches est principalement ' I 

celui par entree principale, auteur ou titre et par sujet. ! 

' i ! Pour reponare aux besoins aes utilisateurs intermediiai' | 
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res et finaux, 11 organisation et la presentation des entrees des ca 

talogues des diverses bibliotheques de notre systeme doivent &tre 

envisagees de la faqon suivante: 

- "pour les utilisateurs intermediaires 

1) par cote CDU 

2) par vedette-matiere 

- "pour les utilisateurs finaux 

a) etudiants de ler et de 2e cycles: 

1) par auteur 

2) par titre 

b) enseignants, chercheurs et etudiants de 3e cycle 

1) par sujet, avec des vetiettes-matieres assez precises qui 

correspondent a leurs besoins specifiques 

2) presenter de renvois 

Ces catalogues pourront maintenir leur forme materiel 

le acuuelle, c'est a dire sur fiches car c'est la plus facile a aa-

n2_er et le utilisateurs y sont tieja habitues. 

Chaque bibliotheaue du systeme qui n'est pas encore 

cer.rralisee aura un catalogue sur fiches do sa collection. La biblio 

rheque centrale doit aussi avoir un catalogue sur fiches des collec 

vicns cui en font deja partie, et un catalogue general imprime des 

collec vions de loutes les bibliotheques dp systeme, pour qu'elle 

pu—sse efiectuer son controle et repondre aux demandes venant non 

seuleaent des autres bibliotheques du systeme, mais aussi a celles 

de 1'exterieur. 

Outre les catalogues, les utilisateurs ont besoin 
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d'avoir acces a d'autres types de produits qui faciliteront beau 

coup leur recherches. Parmi ces produits se trouvent: 

- •pour les utilisateurs intermediaires: 

- des listes des vedettes-auteurs 

- des iistes des vedettes-matieres 

- des statistiques par type de documeat, par langue, origine (don, 

achat, echange), par pays d'edition 

- rour les utilisateurs finaux: 

- des listes des nouvelles acquisitions 

- des recherches bibliographiques par sujet 

- -5s listes par type de document, p.e., des theses 

— © 3 Delai 

A) Delai de prise en compte: 

Pour les enseignants, chercheurs et etudiants de 3e 

:ycle ce aelai doit §tre rapiae; pour les etudiants de lr et de 2£L 

:ycies ce delai est un peu moins important, 

B) Belai d'acces: 

questions ponctuelles - les utilisateurs veulent de repon 

:es sur place imnediates; 

recherches documentaires approfondies - les utilisateurs 

cceptent un delai plus long; 

aaesuions SVP posees A utilisateurs intermediaires — reyon 

es inaediates par telephone. 

Les utilisateurs intermediaires n'ont pas de proble 

~ «9 ael&i px opre, mais ils ont de problemes de moyens pour satis-
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faire les besoins des utilisateurs finaux: ils ont besoin d'instru 

menus de travail bien elabores (p.e., des normes de catalogage coh.e 

reriues et unifonnes, des listes contrSlees de vedettes-matieres et 

de vedettes-auteurs)«, 

4.4 Fiabilite des informations du catalogue 

Dans les etudes americaiites sur 1'utilisation du ca» 

talogue on a pu remarquer qu'iL y avait. des echecs dtls a une mauvai 

se cualite du traiteiaent documentaire et a une mauvaise structurati 

cn zsterielle du catalogueo Mais ces echecs representaient un pour~ 

cezrcage tres faible0 Selon 1'etude de leALA, p,e.^ 83% de ce que l'u-

"iiisateur cherchait existait dans les <atalogaies» Dans notre contex 

te cela se passe aifferement» Comme nous avons vu dans notre analy— 

se cualitative, les catalogues des diverses bibliotheques du syste-

ne sont aaL organises et presentent une grande variete d'entrees, et 

leurs informations sont parfois incompletese Les services techniaues vo . 

sont les responsables des retards les plus grands et de la mauvaise 

qualite du traitement documentaire, Or, tout cela se repercute dans 

les autres services rendant ain.si difficile leur mise a disposition 

aus utiiisateurso^ P.e», les livres sont les plus demandes et le libre 

acces aux collections ne se justifie que si- les catalogues sont fia-

hles et contiennent des informations completes relatives a ces coL-

lections». En plus, les utilisateurs ont besoin d'avoir des informa— 

tions sur les fonds documentaires d'autres bibliotheques quand leurs 

demandes ne sont pas satisfaites sur place» D'autre part, les usagers 

a1 aa^res bibliotheques ont aussi besoin d'avoir des renseignements 1 

sur le fonds documentaire du. systeme des bibliotheques de 1'UFMG et 



cela. ILB se passe pas saJis djLffJLctLLtes» consequence, potuc* qtte ls. 

fiabiljLte des catalogues soit la plus grande possible, les informa-

tions sur le conteau des colJLections doivent 6tre precises et comple-

ves, les ezttrees doivent §tre preseiite.es selon des normes de catalogja 

Se coherentes et uniforiaes et selon les besoins d«identification de 

leurs utxlisateurs (voir 4»2)» En outre9 ces catalogues doivent. &tre 

constament mis a. jotiro. 

y-e-5 — Foraation des utilxsateurs» 

Les resultats obtenus dans les etudes de besoins faites 

aux 3uats-Unis nous ont montre que d'une fagon generale les utilisateurs 

presentent trne bonne connaissance des services bibliothecaires» Selon 

X e-^xie de 1 ALAg P«6cj les utilisateuirs avaient 60% de chances de trou*»-

ver ce qu'ils cherchaient dans le catalogue quand ils s'y dirigeaient 

pour la premiere fois» En plus, la precision des informations biblio,gra-

phiques apportees par eux etait un autre facteur important qui detenni^ 

nait le succes de leurs recherches» Au Bresil, on peut dire que 80% des 

usagers ne savent pas utiliser les services dt«une bibliotheque et mecon-

zaissent les possibilites qu'elles offrent: beaucoup d'entre eux 6ti.tent. 

^'usage du catalogue quand cela est possible; une grande majorite n'a 

pas ae connaissance de la structure du catalogue; peu dfutilisateurs 

apporvent des references bibliographiques completes. Tres souvent. les 

mforsations bibliographiques qu'ils ,;ont sont incorrectes (1)» Dans 

les oxbliotheques du systeme de lJUFMG cela ne se passe pas differement» 

^ Dnn!°nnt^t'er claire qu'il s«agit. la des donnees empiriques qoin 
biblio?Le apportees Par notre pratique professionnelle dans des 

!q universxtaires bresiliennes,, Ces donnees seront cer~ 
taxnement comgeBs par des enqu^tes au Bresil» 
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Compte tenn de cette sittiatiLon. noms pensons que la pre-

aiere aesure a prendre est rnie sensiblllsation des utilisateurs flnanx 

afin de les informer et de leur faire connaitre les moyens mis a Leur 

dispositioit» Des visites guidees, des conferences, doivent $tre envisa-

gees car il. est illttsoire de songer a creerr des systemes d'informati-

on complexes et onereux dans 1'indifference generale, au benefice d'une 

sinple minoritee- Ce sont la des mesures simples qui peuvent §tre prises 

des maiirtenan.t et qui peuvent apporter des resultats importantse-

Quand le programme d'automatisation sera lance, ii fau-

dra lancer parallelemen.t un programme d'information plus vaste pour les 

ux-1 ±~. sateurs finaux de la bibliotheque0 Cette information est necessai-

re, d'uE.6 part pour vaincre certaines reticences des utilisateurs de -• 

Yanv la modification de leurs habitudes, d'autres part pour assurer une 

pleiiLe efficacite dans 1'utilisation du systeme» Aux suggestions Him -

ples enumerees precedement nous pouvons en. ajouter d'aatres comme, p0e»$ 

des expositions, des cours de formation des utilisateurs, aussi bien que 

que la publica,tion de brochures pour expliquer aux usagers le fonction-

necent de leur bibliothequ.ec II va de soi que la programaation visuelle 

ae la bibliotheque (affiches, ecriteaux, etc»), de mSme que 1'agencemeat 

des espaces influect beaucoup sur le comportement des usagerso. 

En ce qui concerne les utilisateurs intermediaires, rni 

programiae de formatioB pour le personnel de la bibliotheque doit aussi 

etrs eiivisage» Formation a des methodes plus modernes de documentation 

et formation a 1'informatiaue, mSme si celle~ci n'est que legere, au 

aoias pour vaincre certaines barrieres psychologiques qui generalement 

se font jour au moment ou un programme d'automatisation est lance». 
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5Conclusions finales 

En resume les besoins des utilisa.teurs du systeme de bibliothe 

ques de 1'UFMG seraient: 

ie fonds documentaire 

- compose d1ouvrages, periodiques, materiel audio-visuel et mate-

rael special, il faut verifier si ces types de documents correspon 

dent, en quantite et en qualite aux besoins des utilisateurs. 

- les champs documentaires paraissent mal repartis, comme en scien 

ces biologiques et medicales, vu le nombre d'utilisateurs, le volu,-

me de consultations et de prets, et le volume de ces collections. 

- le volume de materiel audio-viLsuel ne correspond pas aux deman-

aes des usagers des cours d'Arts. 

- les articles des periodiques doivent etre indexes pour que un nom 

bre plus grand d'utilisateurs en ait acces» 

les modes d'acces 

- utilisateurs finaux; auteur et titre (pour les etudiants de lr et 

2e cycles); 

sujet (pour les etudiants de 3© cycle, enseignant; 

et chercheurs). 

- utilisateurs intermediaires: CDU et vedette-matiere. 

— delai d'acces 

- reponses immediates a questions ponctuelles 

reponses en delais differents a recherches approfondies 

Les informations du fonds doivent etre fiables et les utilisateurs de- j  

vront etre sensibilises et formes. 

i  I 
I 
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$•2 Ponr repondre a ces besolns 11 faut au-tomatiser les services». Sous 

pensons aue avec les metziod.es inaiiLLsHes qui sont employees actuellement, 

er vu le voluae de questions posees (surtout les demandes de livres), 

ii sera tres difricile d' avolr ie niveau d1 efficacite, de qualite et 

de rapldi~e susceptlhle de fournir les informations et services dont 

les utiiisazeurs ont besom. 

Ainsi, nous pensons que 1'automatisation doit §tre faite 

a part_r a.u cataiogage des iivres. Une fois cette automatisation ziise 

au poirt, on passera alors a 11 autonatisation des autres services • Ges 

services sercrt autonatises selon un ordre de priorite qui prenara en 

co™pte iss resui^ats et conclusioiL de notre etude de besoins theori-

Gu-s aes u —Lsateurs» une evaj.uai;ioii pernianente des besoins ("suivi 

aes besrins"; -oit etrs faite pour essayer de saisir 1'evolution d!un 

cesoir., Aiors, on pcurra dezerziner queis seraient ies produits et ser 

vLtes qui ssront denandes par ies differentes categories d'utilisateurs. 
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IV) STUDS SUR LS5 PQSSIBIIITES D'APTOMATISATIOM DE LA 

3IBLI0THEQUS CSKTRALE 



IN7RCDUCTI0N 

Le systeme de bibliotheques de 1'Universite Fe 

cisrale cie Minas Gerais gardera encore pendant des annees un 

osoect de centralisation partielle. En fait, les bibliothe -

c'jes aui se t rouvent dispersees • geographiquement, en dehors 

du campus universitaire, representent la majorite = La biblio-

tneque centrale j ouera un role de coordination entre ces bi -

bliotheques et elle abritera et traitera les fonds documentai 

res ces bibliotheques qui se trouvent sur le campus. Elle de-

vc cssurer de fagon centralisee toutes les informations sur 

Is uotalite du fonds documentaire de 11universite. Cette ta -

cne represente un grand volume de travail a executer, de ia 

rccidite pour le traitement et le maintien de cctalogues ae 

cc"".e qualite, afin de donner aux usagers un acces rapide e~ 

fzcile a 11information. 

Les procedures traditionnelles utilises jusqu'a maintenant ne 

psrnettent pas a la BC de rendre un service satisfaisant a 

son puolic, et c' est pour cela que dans ses projets de restru 

c-uraxion, uns attention particuliere a ete faite sur la ne -

cessite d' ameliorer ses services en utilisant des methodes rr-o 

dernes de traitement de 11information. 

On voit, d'apres les conclusions de 1 1 etude de 

besoins theoriques que 1'automatisation du catalogage des ou-

vrcges serait 1e point de depart pour 1a modernisation des 

rechniques employees et on examinera ici d'autres raisons ' j 

pour que cela soit prioritaire dans le cas de la BC/UFMG. i 

sss cctalogues etant automatises, cela va perrnettre une ges — ! 
I 

• i 
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tion plus efficace et plus souple, le fichier du catalogage 

=ur ordinateur ouvrira des nouvelles possibilites d'exploi-

tation pour les bibliotheques, en leur assurant plusieurs 

sortes de produits. Elle assurera a la BC un controle plus 

efficace du point de vue du suivi des operations dans les 

civerses bibliotheques. 

-u point de vue economique, on peut ressortir les points 

5uivants: 

- le service de catalogage etant celui qui occupe le plus 

=rand nombre de bibliothecaires ( 45% du total de bibliothe 

c^ires de 1 1UFMG) il est alors le plus cher, ce qui justifie 

:jIon se preoccupe ae sa rentabilite, en utilisant des tech-

'iaues cutomatisees, (1 ) 

- 1' augrnentation du cout unitaire des documents (une partie 

c-nsicercble des ouvrages sont importes de 1' etranger, en 

-ison ce 1 a faible procuction nat ionale, ce qui augrmente en 

zzre pius son ccut unitcire) et la croissance plus rapide 

:;s scia:res que des budgets. Les methodes employees actuel-

le-nent re perrnettent pas d' augmenter sensiblement la produc-

lvite du personnel, pour etablir un equilibre entre salaire 

' * budcet, alors il faut utiliser des nouvelles methodes , 

zou r ramtenir un taux minimum d1 acquisitions et pour offrir 

-n service adequat aux usagers. 

— nfin, 1'cutomatisation du catalogage sera un 

:nvestissement qui facilitera et accelerera 11automatisation 

voir en annexe 1 a distribution du personnel du catalogage-
et la moyenne annuelle du traitement des ouvrages. 

-44-



ces autres operations de la BC et ouvrira la possibilite pour 

celle-ci de trcvailler en reseaux de cooperation avec les bi-

fci iotheaues de la region, du pays et de 11etranger. 
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•1 . C3JECTIFS DE L ' AU70MATISA7ION 

A court -=rma: 

- produire des ficr.es cortcnnees et des catalogues imprimes 

des ouvrc;es enres a ic biciiotheque centrale et dans lss 

autres cicliotheques du systeme; 

- orocursr aux bibliothecaires des instruments ce travail 

-accelerer lc recnercne cicliccrachique notarnment pour 

pret irte-bi: 

A moyen e: lcrr. te—e : 

- dcr.r.er b la EC 1 ' ccces a la cibi iographie courante mondic 

le; 

- rencre la 5C,- JFN'3 ccpacle, a un moment conne, de partici-

per aux entrecrises ce r,ivecu ncticnal oour 1 e cctalogcge 

autorratise pcrtcce: 

- la possibilite c' cutcmatisation, sans nouvelle saisie des 

donnees, ̂ 'autres tcches cu a' cutres services de la BC; 

- donner h la cicliotnecue une ouverture vers 11exterieur : 

1 ' integrction et 1 a col lccorction de plusieurs bibliotheoues 

- servir ce bcse au ceve1occement d1autres systemes. 



2. C=3ANISATI0N GENERALE DU TRAVAIL 

2.1 E-itree 

Le :::alogage: il sera fait sur des bordereaux precodifies im 

pri-es, pour eviter au catalogueur d' avoir a inscrire lui-me-

^E ::JS les codes (ETiquettes, indicateurs, codes de sous-

zcns , II pourra etre effectue dans chaque bibliotheque, mais 

Lc E2 doit assurer un controle centralise du catalogage, pour 

^' y ait pcs des divergences sur 1' interpretation des 

"= 1 -5 utilisees et des codes employes. La BC devra pouvoir 

~:::-:ser un circuit plus cornplexe qu'en gestion traditionnel 

-5 oour cela des mesures pour controler le catalogage, la 

3c:s:5 des donnies et la production de fiches, listes et cata 

imprimes devront etre prises, pour suivre 11avancement 

CJ ---vail et reperer les possibles lacunes. 

_c :::sie des donnees: une fois ces bordereaux bien verifies, 

- -5 3 e ront envoyes au centre de calcul de 1' universite qui se 

chcr^era de 1'operation de saisie des donnees et de la suite 

CJ -'-i uemen U mf ormatique, Deux phases seront alors importan 

tes, i assureront 1a validite du fichier en ordinateur: la 

7^r.'.:ation et 1a correction des donnees enregistrees et un 

con~^ole ulterieur fait par programme, de la coherence logi -

cue -s chaque notice. Le centre de calcul devra envoyer a la 

^C ur listing des donnees entrees en memoire, ce qui permettra 

la ce-.ection des erreurs ae numerotation ou d' absence d' une 

notice, Au cas ou la BC disposerait des equipements de sai-

sie ces donnees, elle enverrait les donnees sur support deja 
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cocifies centre de calcul pour la suite du traitement in -

fornatic^e. 

2.2 Scrtie 

La gesti^- :es produits 

Des controles aevront Stre faits par la BC sur 

ies c3in~s sjivants: 

- date et rythme de parution 

- quaiite 

- caracte re exhaust if 

- diffusion 
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3.  Schema general  de fonctionnement 

BC 
controle  du 
catalogage BC 

verif icat ion 
et 

cor rect ion 

controle  d«s 
^  notices  P a r  

programme 

NON 

<correctes' 

OUI 

transfert  

catalogue 

imprime 



4. LES PRODUITS 

En nous basant sur les conclusions de 11etude 

des cesoins theoriques, nous allons examiner les produits qui 

sorisferont le mieux aux besoins des utilisateurs intermediai 

res et finaux des bibliotheques de 11Universite Federale de 

Minas Gerais. Le fichier du catalogage sera construit en vue 

ce 11impression des produits qui suivent: 

-.1 Ficnes cartonnees 

Impression de fiches cartonnees pour alimenter 

les catalogues auteurs-titres, matieres et topographique 

ce Ia 3C et des autres bibliotheques„ Malgre tous les avanta-

aes de 11eaition de catalogues sous forme de livre (evite le 

classement manuel des fiches, assure un bon classement alphc-

ce-iaue fait par 1'ordinateur, etc),une continuation du catc-

logue traaitionnel sur fiches est aecessaire, par les raisons 

suivantes: 

- I1existence de plusieurs bibliotheques dans 11 universi te , 

donc de plusieurs catalogues disperses dans les unites d'en -

seignement. L'edition de catalogues sous forme de livre en 

-rainerait I'existence de catalogues divers et de mises a 

jcur pour les differentes bibliotheques, ce qui augmente rait 

-55 couts d1impression et poserait des problemes pour 1' orga-

nisation du travail; 

- la rupture avec le catalogue traditionnel sur fiches n1 est 

pas recommandee: elle rend difficile la consultation de la 

-50-



part des usagers qui auraient a consulter un ancien catalogue 

sur f iches, puis un catalogue imprime puis des mises a jour. 

-, 2 Catalogues 

-.2.1 Catalogue general 

Par contre, la constitution d1un catalogue ge-

™eral, mpnme sous forme de 1 ivre, pour que tous les utilisa 

--'jrs ce 1 1 universite aient un acces aux informations sur 1 a 

-.-talite de son fonds docurnentaire, est necessaire. La manu -

.ention o'un tel catalogue sous forme de fiche est inconceva— 

c_e, en raison au volume ce fiches a classer et des difficul-

~is qu'i1 poserait pour la consultation. Ce catalogue pour-

-cit etre i-orime deux fois par an, avec des mises a jour 

tcus ies deux mois, par exemple. II serait edite sous forme 

ce ccxclogues separes: 1) auteurs-titres 2) matieres 

. La bibliotheque cen 

-.-ale gardera les exemplaires de ce catalogue et un service 

Z-J type S.V.P. assurera aux bibliotheques et utilisateurs 

eloignes geograpniquement, des informations sur le fonds glo-

bcl de 1'universite. 

^.2,2 Catalcr.ues pcr domaines 

II faut prevoir aussi, quand le besoin se fera 

sentir, 1'ecition de catalogues par grands domaines, sous for 

r.9 de iivre, pour une diffusion plus large, meme hors de l'uni 

versite. (Catalogue de sciences medicales, p. ex. , regroupant 
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les fonds d1un ensemble de bibliotheques) 

4.2.3 Listes 

L'edition de listes (bi-mensuelles ou mensuel-

les) des nouvelles acquisitions, classees par sujet, avec in-

cex-auteurs pour etre diffusees dans les bibliotheques et dif 

ferents services de 1'universite et a 1'exterieur. 

4.3 Des tris particuliers: 

- lisre des veaettes-auteurs (autorites) pour assurer un bon 

cnoix des vecettes au rnoment du catalogage: pour eviter, p. ex. 

3u'il existe deux entrees differentes pour un meme auteur ou 

une meme inszitution, C'est un instrument de travail tres im-

portcnt pour le bibl iothecai re, qui doit etre mis a jour fre-

auement; 

- liste par type de publication: monographies, collections,etc; 

- liste par genre de documents: theses, congres, rapports; 

- liste par vedette-matieres , pour assurer le controle des 

vecettes employees; 

- d1aurres iris sur n'importe quel element de la notice. 

4.4 Statistiques 

- iangue dans laquelle 1'ouvrage a ete redige 

- origine du document: don, achat, echange 

- oays d'edition 
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- date d1acquisition de 1'ouvrage 

- par numero de notice, par exemple, toutes les notices d1une 

tranche determinee dans le fichier. 
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TRAITEVENT INFOR'-'ATIQUE 

L' irccossibilite de faire une analyse approfon-

cie ae ia si~uation existante a 1'UFMG, avec des donnees quan 

:::ativss et cuali~a~ives bien fondees, en raison de notre 

-.3igne^snt, c'est aggravee avec la periode de transformation 

:-i trcverse son systeme ae bibliotheques. 

::jr, le r,omen~ il ssx difficile et un peu tot pour preciser 

::ec csr:i:uce les oroceaures qui s'avereront efficaces et aui 

5e-on~ vciabies et ccceptacies pour la bibliotheque en ques-

'L. 
t:-n. Cesr ccur ceia au' on ne pretend decrire ici que quel -

- -- s ~D::ii:es pour ie trci:ement informatique, en montrant 

.ijrs c.tcces e: mconver.ients e: ies possibilites de leur 

,::l:sc::cn ccns ie cas de ia 3C/vFMG. Nos conclusions reste-

-:-.r au ^ivecj de reflexions basees sur les elements dont 

-:JS ::SDDSC"5 en ce momenz, Toute decision finale dependra 

= res-.:c:s ces cnclyses cue nous executerons sur place, ou 

-:JS cisooserms ce ia totclite aes elements necessaires pour 

ce genre ce zrcvaii. 

trc::e~en: inforrr.ccique sera assure par le Centre de Cal -

c,i de i'universite qui discose a'un hardware et des logici -

eis destines oour le momenr c trciter des donnees scientifi -

:--s 5- gestion ccministrcrive. (1) Les programmes a eta -

1) vcir en cnnexe, aetaili sur ie hardwore et software dis-

ponibles a 1'universite. 
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blir pour la constitution et 1'exploitation du fichier du ca-

talogcge seront congus par les analystes de ce centre, d1apres 

les aralyses faites par les bibliothecaires et informaticiens. 

II sera interessant que pour 1 e catalogage automatise on puis 

se disposer, apres des adaptations a faire aux besoins des do 

nnees bibliographiques, de queiques materiels deja disponi -

bles a 11 universite. 

5.1 Saisie ces donnees 

c-tant la plus couteuse des operations automati 

ques, il fsut trouver une methode qui remplisse toutes les 

conditions irrioosees par 1 e catalogage, afin d1 assurer la qua— 

lite et la validite du fichier bibliographique. Le premier 

probleme cu'on doit considerer est la richesse de caracteres 

que 1' on coit pouvoir saisir, ce qui est determine par les im 

peratifs d1eaition: sans coute, 1a qualite et la clarte du ca 

talogue a rcurnir aux utilisateurs doivent etre soigneusement 

etudiees. Plusieurs autres conditions s'y ajoutent, comme la 

possibilite de travailler en zones de longueur variable, les 

possibilites de relecture et de correction, la visualisation 

des caracteres enregistres, le fonctionnement silencieux, la 

fiabiiite, le support compatible directement utilisable. par 

11 ordinateur, II est evident aue tous les equipements de sai — 

sie existant ne rempl issent pas toutes ces conditions a la 

fois et il faut les comparer pour avoir une idee sur les pos-

sibilites offertes par chacun et en meme temps considerer les 

possibilites de son utilisation par notre bibliotheque. 

(voir en annexe, tableau cornplementaire sur les modalites de 

saisie) 

-55-



5.1.1 Premiere solution - Bibliographies courantes nationales 

sur bande magnetique 

Une premiere solution consisterait a acheter 

les Dandes magnetiques des pays qui ont deja un controle de . 

leur bibliographie courante nationale (comme les Etats-Unis , 

11 Angleterre, la France, etc) et a reprendre sur ces bandes 

les donnees qui nous interessent a 1'aide d'un programme adao 

ts. Ces bandes seraient utiles pour faire la selection des 

ouvraces a acquerir, mais on doit penser aux problemes de 

ccOts, de normalisation, de delais qui sont longs et . aux 

cccptations qu'on doit faire pour qu1elles soient exploitees 

::r les equipements et les logiciels disponibles a 1' univers_i 

ts. Cette solution ne nous parait pas convenable finalement, 

puisaue la bibliographie courante bresilienne n'est pas encc-

re mise en ordinateur, des projets dans ce sens sont a 1'etu-

V w » 

5.1.2 Autres solutions 

5.1.2.1 Saisie "on line" ou en temps reel 

Est actuellement la plus repandue pour 1'enre-

gistrement des donnees bibliographiques parce qu1elle offre 

aes grandes possibilites pour le controle et la validation oe 

ces donnees, avec un temps de saisie tres reduit. Par contre, 

c'sst la plus couteuse des modalites de saisie, du point de 

vue de 1 1 occupation du temps de 1'ordinateur. 
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-ossibilites pour 11UFMG: 

L_es couts: pour que 1' utilisotion d'une telle methode soit 

rsn-able, il faut que le volume annuel des documents a enre-

zLszrer soit tres eleve ("trois terrhinaux satures a 75% cor-

resconoent a une capacite d'enregistrement de 35.000 docu -

-ents de 1.000 caracteres par an" - Van Sleepe, o.p.) 

—25 :ibllotheques de 1"UFMG acquierent une moyenne annuelle 

ce ^c.OOO volumes qi'ouvrages, mais la proportion pour chaque 

CTTe est irreguliere, etant donne qu'une grande partie des 

cuv-cges proviennent de dons et d'echanges (en 1977,45.000 

v:--"es ont ete acquis, mais ce nombre peut ne pas etre le me 

~e ::jr 1'annee suivante). 

-5= contraintes pour 1'utilisation de cette methode nous sem-

cle" importantes: 

- -2s equipements de saisie (terminaux) ne sont pas encore 

cisccnibles a 1'universite et leurs prix sont encore relative 

-e-it chers; 

- ".ecessite d'avoir des operateurs qualifies, auxquels il se-

rcit confie un role de verification (probleme de formation du 

ce.-s-nnel) ; 

- lc surcharge du temps d'occupation de 1'ordinateur qui en -

trctr.e une augmentation des couts; 

- dif t iculte, dans les administrations federales, d'avoir 

ce- credits raisonables pour la mise en place d'un systeme 

ccut = jx et mal connu puisqu'il s'agit d'un service de biblio-

"* 'p ̂  i" l o 

On peut remarquer que la presque totalite des 

ciclictheques automatisees des pays industrialises utilisent com 
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me methode de saisie des donnees catalographiquestla saisie 

sur terminal, Des variations sont faites, selon les disponibi 

lites economiques des bibliotheques, leur contexte, les objec 

tifs a atteindre. Plusieurs ont commence leurs activites auto 

na-isees en utilisant des methodes de saisie en temps differe 

ccnme la Carleton University, la Bibliotheque Universitaire 

et Cantonale de Lausanne, entre autres. Au fur et a mesure que 

des nouveaux developpements se sont presentes comme necessci-

res et faisables, elles se sont tournees vers les possibilitis 

offertes par un systeme on-line; d'autres raisons prisenties 

cc-r ce changement est qu1au moment de 11implantation de leurs 

services cutomatises, les systemes on-line n'etaient pas enco 

-e cssez developpes et rentables et qu'il fallait aussi pour 

son utilisation une formation plus approfondie du personnel ;1) 

Cn voit que la saisie sur terminal est de plus en plus utili-

see, en raison de 1'evolution technique rapide, qui fait bais 

ser les prix en augmentant la capacite de fonctionnernent. 

N'.ais, dans notre contexte, on peut dire que la saisie sur ter 

rinal ne serait utilisable et assez rentable, que dans la pe-

riode d'expansion du systeme de catalogage automatise, quand 

(1 ) La 5.P.I. du Centre Culturel G. Pompidou, a Paris, fait la 
saisie des donnees catalographiques en temps reel, le prix 
de revient pour chaque notice enregistree, d'une moyenne • 
a'e 300 caracteres, etant de 7 francs, (y compris salaires 
ces bibliothecaires et operateurs, bordereaux, frais d'cmor 
tissement du materiel et 1 1 utilisation de 1'ordinateur cu~" 
Centre, dont 80% de ses services sont reserves a la biblio-
thequej. 
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la BC aura a travailler en resecux de bibliotheques, p. ex. , 

le catalogage par.tage en niveau regional ou national, avec un 

partage de taches et de couts. 

5.1.2.2 Saisie "off-line" ou en temps differe 

Pour cette modalite de saisie, plusieurs poss_i 

bilites sont offertes, qui dependent du type de support et 

des equipements utilises. En consultant la litterature dans 

le domaine, nous avons selectionne quelques methodes, selon 

deux optiques: cuelles sont celles plus conseillees : 

pour enregistrer des donnees biol iographiques, et quelj&s sera-

ient les plus aaaptees aux besoins et aux disponibilites de 

la BC/UFMG. Cn peut calculer en gros quel sera le nombre de 

notices a enregistrer a 1'UFMG, en considerant 1e taux de 

croissance annuel ce son fonds aocumentaire: 71.000 ouvrages 

ont ete incorpores aans 2 es ceux dernierss annees, ce qui don 

ne une moyenne cnnuelle ce 36.000 ouvrages. Puisque ce nombre 

represente 1e total d1ouvrages entres a 1'universite par exem 

plaire et non par titre ex qu'il inclut tous ceux qui sont re 

Sus par don, dont une grance partie est rejetee, on peut cal-

culer, pour essayer de nous approximer du nombre reel de noti 

ces qu1on aura c saisir, cu1i1 sera de 25.000 ouvrages chaque 

annee. Le volums annuel cs notices a enregistrer sera alors 

important, ce qui entraine: 

— 1 'utilisation d'un materiel qui procure un temps de saisie 

reduit, entre la frappe, 1o verification et la correctionj 

— 1 emploi de procedures ae vs^ification et correction sim — 

ples, efficaces et fiables; 
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-I1utilisation d * un support de saisie de bonne qualite ( les 

supports nan reuti1isables au moment de la constatation d' une 

erreur sont en general moins chers, mais ils entrainent une 

nauveile frappe sur un nouveaui exemplaire du support, ce qui 

augrnente le circuit de saisie) 

a) lc saisie sur ruban perfore: les inconvenients les plus no 

tafcles de cette technique sont la fragilite du support, les 

cifficultes d'enregistrement et de correction des donnees, et 

la necessite de conversion sur un support lisible par 1'ordi-

nateur. Par contre, cette technique se prete bien a 11 enregis^ 

t-enent des donnees de longueur variable comme les notices cc 

talographiaues. Du point de vue du support et equipements , 

c'est une ces techniques les moins couteuses. Ce type de mate 

riel n'est pas disponible a 1 ' universite; 

- ) 1 a scisie sur carte perf oree: c ' est un type de support qui 

n'est pas reccmmande pour 11enregistrement de donnees biblio-

g-apniaues, a cause de sa dimension limitee, bien qu'il soit 

e-core utilise par quelques bibliotheques, Ce procede est uti 

-ise par ie centre de calcul de 11UFMG pour 1' enregistrement 

ce connees scientifique et de gestion administrative, mais la 

aossicii ite de son utilisation par la bibliotheque peut etre 

"5j et ee, car il convient mal aux enregistrements longs et va-

ncbles aont elle aura a traiter; 

; - la saisie airecte sur bande magnetique . rninicassettes ou 

-inidisques: 1'avantage est nete, de la saisie directe sur 

bande magnetique airectement exploitable par ordinateur; elle 

:rcbente aussi 1a possibilite de reutilisation du support au 

"rO.Tient aes corrections. Bien que des progres sont a attendrer 
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ses inconvsnients sont encore considerables: jeu de caracte-

res linite sur bande magnetique compatible et verification 

des conness enregistrees 1imitees. 

Les eauice-enzs plus interessants qui existent actuellement 

sont csux cui enregistrent les donnees sur minicassette et 

foumissent simuitanement une copie sur papier des informa -

tions enregistrees, plus une grande variete de caracteres, 

5on ir.convenent reside dans 1 ' incompatibilite des bandes pro 

cuites, c-i ~e sont pas directement exploitables en ordina 

teur. _a -et~ode 1a pius cvancee de saisie directe consiste a 

11enrezist re-ent ces donnees sur minidisques directement ex -

ploitooles en ordinateur. Pour la verificction et la correc -

tion, ils o-esentent les memes inconvenients de la bande mag-

neticue, ^e oius 1es miniaisques ne sont pas compatibles avec 

tous ies tyoes a1ordinateurs, ce qui entraine dans le cas 

d' ir,cc--c"ioLiite , 1 ' utii isation c ' un equipement convertis 

seur ces "iridiscues sur support iisible par 11ordinateur.(1) 

Ces ec.ioerer.ts ne sont pcs disponibles a 1 'UFMG. 

(1) cr ix o ' conat d'un encodeur magnetique pour minidisques : 
^0.-00,^0 FF (modele IBM—3742), chaque minidisque a une 
ccpccite -j'enregistrement de 250.000 caracteres; le prix 
cu supoort est de 1'orare ae 15,00 FF. ! 
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-.1.3 Conslderations sur les couts 

Etant donne que la saisie directe sur support 

-cgneticue est celle qui promet plus d1avenir du point de vue 

CJ developoe-ent technicue, et qu1eile procure une fiabilits 

-Ljs grzr.as des ccnnees enregistrees aue les procedes traai -

-icnnels[czrzs ou rubcn pe^fore), on voulait ici chiffrer le 

co2t ce -evienx cu catalogage pour ces methodes de saisie. 

calcui serc fcit h titre purement indicatif, isur la base 

zes ele—er.zs cue 1 1 on c pu ocxenir sur place et devra etre 

ccdere -1~ e r i eu reme nt en consicerant les equ ipements exis -

::-t s-" le -arcre sresilisn, i, 1 ) 

1- voulc:: enccre sculigner cueicues oifficultes qu1 on a rs".-

::ntrees pcur fcire ce coicji: 

- ia aifficui~e pour ootenir ces renseignements concernant ie 

:'ix c1CC~CT cu de iccaticn ces equipements; 

- 1 e rcr.cue de ii:terc:ure cctuaiisee dans le domaine e: 

: 1 exemc_es reejs sur iescueis cn puisse s'appuyer pour cvcir 

arcre c' icee sur 1 e prcPiene; 

- ie prccres rcpice ce ia tecnnique cans 1e domaine, aui fai: 

cer:ci:s ;cuipeien:s utiiises dcns des bibliotheques ne 

i la :ci::i:u5 ae ccmmerci ciisation des multinationales aif 
tere c1un cays a 1'cutre, ies ecuipements disponibles en 
Frc~.ce ne scnt ccnc oas tcu;, ou rs les memes que ceux exis-
ta~.- SJT le rrarche bresilien. 

\2/ les erccceurs ̂ acnetiques pour saisie sur bande rnagnetique 
ou ccssettes ne sont pius ccmmercialises en France par les 
grcrcs ccnstructeurs 
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Calcul du prix de revient du catalogage par document 

( ne prend pas en consideratian le travail des bibliothecai -
res, frais de bordereux de catalogage) 

a) elements de base 

N C V 
nombre cnnuel nombre moyen *vitesse de 

de notices a de carccteres saisie (expri-
mee en nombre 

. enregist rer par notice de caracteres 
par heure) 

25.000 1 . 000 4.500 car/h 

* ce norr.bre peut varier selon 1 1 eauipement utilise 

P 
prix d1acnat d'un equipement 

de saisie 

O 
charges salaria-
les annuelles 
d' un operateur 

-encodeur magnerique 
monoclcvier: 50.000,00 FF 

-encoaeur magnetique/ 
. disquettes: 35.000,00 FF 

35.000 FF 

-converstissur sur support 
lisible par 1'ordinateur: 
150.000,00 FF 
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Les calculs qui suivent vcr.x se baser sur: 

- une utilisa~ion rr.axirrium des eauipements de saisie pendant 

100.C00 minutes par an 

- un arnortisserent du rctsriel sur 5 ans 

- des frais a' e->tretien cr.nuels representant 5% du prix d' oc 

On va aete rminer successi verent: 

E - nombre d'ecuipements ce scisie necessaires 

5 - s a t u r c tion Toyenne ce ces equipements 

D - cout c u cctciocare cc T Cl o C u r* 3 p "** 

b) calcuis de E et ce 5 b cses sur ies fcrmuies: 

i— C x S = C x N 

V x lc50 V x 1550 x E 

nombre a' equice-ents 
t  

• saturation moyenne 

de saisie necessaire s ; ce ces equipements 
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c) calcul de D - prix de revient du catalogage par document 

cout par document 

en FF 

saisie directe 
sur bande 
magnetique 

saisie 
su r 

minicassete 

* 
saisie 
su r 

disquette 

charges de person-
nel (operateurs) 4,4 4,4 4,4 

rre teriel de 

sa isie 2,1 2,1 1 ,5 

materiel de 

conve rsion - 2,8 2, e 

t o t a 1 6,5 9,3 - 8,7 

* disquette pas directement exploitable par 1'ordinateur 
(pas compatible) 
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5.2 Le fichier du catologage 

La premiere mesure a prendre pour assurer la 

cuolite du fichier sur ordinateur sera 1'etablissement, a 

trave^s un programme d1analyse, d1une batterie de tests pour 

cor.rroler la coherence logique de chaque notice. Ils pourror 

co-.troler, p. ex. , leur structure logique, la longueur des 

icue~res, la valeur des codes, etc, et dans chacun de ces 

cos, :ss messages d1erreur permettront, a travers un 1 isting 

f cu rni oar 11ordinateur des notices en anomalies , d ' interve 

-ir s: d'ooerer les corrections necessaires. 

5.2.1 5on srructure 

Le mode de rangement des notices aans le fi 

r^isr cibiiocrapnique sera sequentiel, selon les valeurs crc 

ssor.res du numero d 1 ident if ication des documents. Pour 1' acc 

cux rcrices enregistres dans le fichier, deux methodes peuve 

etre envisagees: 

- 50it 1a creation d1un fichier bibliographique en acces se 

0 u e n t i e1, a oartir du numero d 1 identification d ' un document 

Liinconvenient de cette methode est que pour chaque mise a 

;our au ficnier on doit examiner, d1une maniere sequentiel 1 e 

1 ' ense-ncle au fichier bibl iograph ique. 

P ou r les -iises a jour au catclogue des ouvrages, une solutio 

peut etre envisagee pour ne pas avoir a consulter tout le fi 

cnier: 1'utilisation d'un fichier supplementaire, Un fichier 

ce catalogage est tres gros et revient cher en temps et en 



pas le mettre c ;:ur et 11imprimer frequement (chaque semaine 

p. ex.) et C5 cerir fic~ier supplementaire pourrait etre cree. 

II pourrait etre ~is c ;our et edite d1une fagon rapide et 

f requente at le :rcs " ichier ne sera mis a jour et edite que 

2 fois par ci; 

- soit la crectic-. c'_- deuxieme fichier, (solution trouvee 

par ex. , car ic =U ce L'universite de Grenoble:systeme MONO -

CLE) qui constit-s i' i-cex du premier et ou chaque zone du 

fichier biblioc^cc-iic-e est representee dans 1'index par sa 

longueur, son ccresse et le numero de son etiquette. A ce f i-

chier index est c; cutee une zone " elements statistiques" qui 

permet d ' cccece >- :r = s -coiaement a certaines informations ne-

cessaires cux t-is ec c^x statistiques, L1acces au fichier bi 

bliographicue i~ciic_e ia cansultarion prealable du f •< chier 

index. Ce ficnie- ccsritue un noyen de concilier les exigen-

ces du point tie c- catalogcge (elements de longueur varia 

ble et aleatcire cc~~e ies auteurs et les titres) et le trai-

tement macnine c-i e/ice des elements en zone fixe et courts. 

II facilite cussi jr.e --ture recherche en conversationnel. 

Pour un ficrie'- c- t_-ce ae celui qui sera constitue a la BC / 

UFMG et qui serc cesti-e a 1'impression de catalogues, a 

1 1 etablisserr.ent ce cor^ess statistiques et aux recherches bi-

bliographiques cc- cc~cines, donc des produits varies, il 

nous parait mte-essc-t et util d'avoir un acces au fichier 

bibliogrcphique a trcvers un tichier index qui permet une re-

cherche de fagon cirecte a ce qui nous interesse. Cette pro — 

cedure exige sans coute des cles de tri plus elaborees pour 

1' exploitation cu ":c.:er, et une mise a jour constante du 

fichier ir.oex en rr.ene temps qu e du fichier bibl iographique. 
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Son inccrv, 

ckage c 

que (bcrce -c. 

tation cc-sic: 

me ficrie-

de raane:::.;, 

:e ccr,s _e TCi~ cue 1 e suppcrt de sxo— 

ion L::i:sat:cn est le disque magr.eti -

:ecsr.59:lie; • II y a aussi une cjgmen-

co-ts, pour 1a crsction d1un ceuxie— 

'-cu_ .e c'ecrarces ces donnees sur ;an-

5.2.2 Scr ::-:e". et t: ;ux ce croi ss cnce 

—  i J U i  

conter.u ::: 

puiscje 1es c: 

chier ;e-r: : 

— - — — j. ̂  

orevoir cue1 = era Ie 

i tcux cs croissar.ce 

son rv 

contemr 

rcpports, :: 

oortie :e L' 

cen:rcl:ses 

blictnecje c 

1isees. _e s 

une idee s-r 

catoloccce e 

ces a erre:: 

r ^ • 

5Gr--- r c r, c t: c n ce sc dirr.ension et ce 

jpt. _e :er en crainoteur cevc 

s . y co-.oris livres, tr e ses , 

tcioc^es aa- les ciclictnecues cui fcnt 

- =s ccllecticrs re serort pas enccre 

~cle ces cuvrcces catalogues par 1c 3i -

trresccnccnt Cux coilecticns aeic centra 

:ts en c.1.3, aeuvent ceja ncus ccrsner 

cux ce cro:sscnce cu ficnier du 

cjrc une -^oyenne de 25.C00 noti-:t;,r: 

::;e . JS : 1 
- • \ 

Lo 1 cr 9 u 6 ̂ r •^r reci 5 -re m 0 n t de cn ccu e notice et cnt 
aiffic 11 e z 1 sr po i p e r:ô  ent, on peut estime r* 
qu ' or. cu rz '•+ S "C j r>ne c o -L r> ̂  -> • V w v' ccrac , N te r es par noti ce 
nornore r> r* ~ ~ » C H r.ancc f* c —s our u n e no t: c e catalogrc cni 
que ce 11 / £ , e catalogrc 
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5.2.3 Exploitation du fichier 

5.2.3.1 Les operations de selection, tri, edition" 

Pour pouvoir obtenir toutes.les sortes de pro-

duits qu'on a prevus, les programmes a utiliser pour 1'exploi 

tction du fichier de catalogage devront permettre des possibi 

li".es de selection des notices selon des criteres varies. 

C1 es~ un point dont il faudra tenir compte au moment de la de 

fmition du format de catalogage. Suivant les programmes uti-

lises, ces criteres pourr ; ".t etre combines. La plupart des 

crcauits cu' on obtiendrc -'isulteront d' un tri (sur la cote , 

15s cuteurs, les xitres ou d1autres elements), qui doivent 

reponcre a une logique et pour cela- des cles de tri devront 

etre oien etudiees et constituees par programme pour que 

1'orainateur puisse reconnaitre les elements a extraire de la 

nctice et determiner quel traitement specifique il doit appli 

qjer c chacun de ses elements. Le tri correct, selon n'impor-

te quel critere (alphabetique , numerique, selectif, CDU) d' un 

grcna nombre ce notices posera des problemes particuliers 

qui cevront etre bien analyses au moment de la definition des 

cies de tri. 

L'ecition ces notices selectionnees et triees devra tenir 

ccmote de criteres de mise en page bien definis. (placement 

des elements de la notice, nombre de lignes a sauter, marges, 

no-cre de caracteres contenus dans la 1igne,etc). Certaines 

mises en page seront pius sommaires (1istes utilisees par les 

bioliothecaires) , d'autres seront beaucoup plus raffinees 
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( fiches cartonnees, ccralogues imprimes et listes des acqui-

sitior.5 rece-.tes) . Le mSme programme de mise en page permett-

rcit, grace a ur, ocrametrage, un meme" layout" pour quelques 

tyces ce prccuirs. 

Pcur tcjtes ses oceraticns, une anaiyse des logiciels exis 

tc.nt CJ cer.rre de caicul de 1 ' uni ve rsite sera f aite, pour j u-

55 r 5J- les cossioiiites ae son appiication ou adaptation cu < 

er.recistrerr.ents catciograohiques. Les informaticiens auront c 

etcciir de s crog rc—umes d 1 expioitat ion du fichier d ' apres ce = 

etuce5 "ai.es cvec soir, par ies bibiiothecaires sur la struc-

ture c- fcr,—ct ae cctalccage a utiliser, sur ses elements st 

S'j r i e 3 f c :—e s scu s I esc_.ellss ils dcivent etre exploites 

ccur ccteni- tc-s ies crccuits enviscges, 

5.2.2,2 Imc.-ession 

Elie cevra reoondre b certains criteres de quc 

1 ite t_, cogrcc.nic^e , s u r t c u t pour les oroduits destines cu-= 

iecte^-s, Deux ccrditccns sercr.t incisoensables pour assurer 

ic c c -1 r e quciite ce oresentaticn des catalogues, des riches, 

et :es iistes ces cccuisitions recentes: emploi d1un jeu de 

ccrocteres ricne et ccn.ne quaiite d1 impression, 

5,2.3.2.1 Technigjes c ' i.^prsssion 

Ir-iorimcnte sur ocoier: pour 1 1 impression des 

iistes ce ccnsultcticn interne, par 1e personnel, une telie 

rracr,i-e sercit sat isf aisante . L 1 util isation de ce type de mc-



teriel, cieja disponible a 1' universite , devra etre prevu , 

ainsi cue les modifications necessaires pour avoir une chaine 

de ccracterss plus riche, en proposant aux bibliothecaires 

des bons ir.struments de travail. 

Quant aux pr-oduits destines au public (catalogues imprimes , 

fiches, iistss des acquisitions) deux techniques d1impression 

existent, une qui assurerait une tres bonne qualite des pro -

duits mais qui est assez couteuse, la photocomposition, et 

une cutre plus moaeste mais aui pourra permettre 1'impression 

des proauits en plusieurs exemplaires a un prix plus bas. 

Photocomoc tion : 1' inte rSt de cette technique 

est surtcut la bonne quaiite d1impression mais etant relative 

ment chere elle ne se justifie que pour 1'impression d'assez 

gros tiraces. Dans notre cas eile ne serait pas' rentable etant 

donne cue ie nombre d ' exemplai res des produits dont on aura 

besoin est 1imite, 

Phctoreduction: les catalogues seraient pro 

duits sur 1 istings d'ordinateur, a travers la mSme technique 

utilisee pcur 1'inpression des listes destinees au personnel, 

c 1 est-a-cire , en utilisant une chaine d'impression majuscuies 

et minuscuies sur iaqueile on pourrait faire ajouter les ac -

cents et ies signes diacritiques. Certains criteres devront 

etre consicrres au niveau de 1'edition pour assurer une bonne 

mise en poge des notices catalographiques. Les listings d'or-

dinateur seraient produits en deux colonnes ensuite photogra-

phies et r^auits sur cliches offset et on obtiendrait les co — 

pies necessaires pour la confection des catalogues et des lis 
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tes. Les fiches sercier.t reccr-iees 

cial, et ensuite cecoupses. 

5, 2, 3. 2c 2 Considerciricns sur les c c-2~s 

Calcui cour 11 eci-icn c 

noti ces: 

— — s 

Photocomposition: 

nombre ce pccss necessci: 

nombre ce nctices cc: 

pQ 5 S 5 C p Ti G1 C: " C " 3 6 T ! 

150 x 12, 2C ~~ = 1.530,Ci 

si le cctclcc.e est inc~: 

1.500 x C , 1C = lcC, 

Ccut - , 

Photoreduction: 

nomcre ce ccges nece3sci~es 

nomcre ce r c~icss cc- pc c =: 

paces a ricui'e: 3c^ 

380 x 0,50 = - 9C,CC -F 

si 1 e cctcloc.5 e;: i~:p - e* 

aura 3.200 pcces c ccpier 

3.300 x. 0,10 = 35C.CC 

Cout d'i^cressicn c^ cctcl: 

sxe* 

^ f V- S 

cn 
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6. TRAVAUX PRELIMINAIRE5 DE MISE EN PLACE 

Pour bien fixer les objectifs a atteindre et 

etablir une notice catalographique aussi complete que possi-

ble, des travaux prealables devront etre faits au niveau de 

chaque bibliotheaue afin de connaitre leurs >besoins ' et de 

pouvoir etablir une structure de notice assez riche qui re -

ponde a toutes les exigences et aux cas particuliers q chaque 

bibliotheque, 

6.1 Normalisation du cctc" ~gage 

Avanr que ne soit implante le systeme de cata-

logage automatise, des analyses devront etre faites au niveau 

des bibliotheques ae 11universite. Elles vont permettre de 

bien connaitre 1'etat aes collections recentes dans les diff_e 

rentes bibliotheaues et les methodes employees pour les trai-

ter. Des "groupes de trcvai1" pourront etre formes a cette 

fin, ils seronr charges d1analyser les normes de catalogage 

utilisees, de decider des vedettes a retenir, du systeme de 

classification a utiliser. Une definition claire et precise 

des normes de catalogage a suivre est souhaitable et celles-

ci devront etre respectees par toutes les bibliotheques du 

systeme, de fagon uniforme. Les normes recommandees sont 

celles de 11"Anglo-American Cataloguing Rules" editees par 

11"American Library Association" et suivies sur le plan inter 

national. Ces normes sont aeja appliquees par une partie des 

bibliotheques de 1'UFMG. Les normes internationales de des 
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cription bibliographique IS3D-International Standard Biblio -

graphic Description, deja appliquees dans plusieurs pays, de-

vront aussi etre considerees, leur traduction en langue por -

tugaise etcnt deja mise au point, Quant au systeme de classi-

fication a utiliser, seion des decisions deja prises par la 

BC/UFMG, les bibliotheques auront a travailler avec la Classi 

fication Decimale Universelle-CDU„ 

6.2 uefinition des elenents de la notice catalographique 

Ces ele.Tents seront bases sur les normes de ca 

taloccge utnisees. Cn coit derinir aussi les fonctions de 

ces elements ;auteur, titre, eoiteur, etc) leur ordre de pre -

sentation, les relctions qui oourront exister entre les ele -

rnents d' une r.eme notice (un ouvrage et ses dif ferents volumes) 

et les relcticns sntre les notices, Apres avoir fait ces ana— 

lyses asi.Ci:.29s, une st ructure coit etre choisie pour rendre 

ces elernents lisibles en ordinateur. C' est la phase du choix 

du format ce 1a notice cataiographique. 

6• 3 Structure de la notice cctalographique (le format) 

Pour definir la structure de la notice catalo-

graphique, son contenu et la forme de son contenu la BC/UFMG 

doit considerer la normalisation existant dans 1e domaine 

afin d'utiliser un format qui soit compatible avec d'autres 

s u r plan national et international, en vue des futurs e— 

changes de connees bibliographiaues avec d1 autres bibliothe -

ques. Un format bresilien, base sur le "MARC II Communications 
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de 1c Liorary of Congress des Etats-Unis a ete deja 

. 91 ccapte cux nornes bresil iennes par 1 1 " IQICT- Insti_ 

:~asiieiro de Infor—agao em Ciencia e Tecnologia" , en 

:craticn cvec 11Insritu~ National du Livre et la Biblic-

• !'ia~ icnaie. II serc le formct utilise par celle-ci pour 

• -ec~icn ce 1a bibiiogracnie nctioncie courante et est 

—at reccnvncr.ae aux cibi iotheques bresii iennes, La BC 

jtiliser ce forrnc- cui est aeja defini, en vue d' ure 

• ̂ i isction ei c'u n e compczibi1ite avec ies autres for -

: j a L"Zl-13r5 cii.ejrs, 

_e "o:—IOT 3-LC2 - ci oaaae iisible en ordinateur 

ii cresente, c1une fagon generale, les memes 

"Jristiauss cue 1 e ''ArRC II; des modifications ont ete 

53 30t" ies cesoins ce ia normali sat ion bresilienne. 

•;::""icc:io". 1 c cius ircor:cn:e par rapport au MARC II a 

- cize sur ie cnc^ps ?C0 cfin de soiutionner 1e prcoleme 

i:ngues portjcciss-cngicise et esoagnole-angiaise, cvec 

-!:jivciences e: renvois cux veaettes, mots-matie res, etc. 

-ccificcticns on: ete faites en vue de 1a preparation cu 

i-'ARC pour 1 ' A—eriaue Latine, format qui sera base sur 

-^silie". Ce fcrac: ciii.ncue utiiise par ies bibliothe 

. 5t certres ce cocu —er.t ation de i ' Amerique Latine , f aciii_ 

: i'ecncnce ces conrees entre ies pays de iangue espagnoie, 

:-"ise et a^aicise. 

— Z D-



6.5.2 Son unilisation oar la EC/UFMG 

Les eiements de reperage de la notice catalo-

g-cphique prsvus par CALCC, en utilisant une zone de champs 

:e longueur fixe, sont c1une fagon generale bien adaptes aux 

resoins de ia 5C. En fait, ces slements ont ete choisis 

5- vue ce ia reai iscticn d1 un gigantesque projet de cataiogc-

ge oartage au niveau nationai: le projet CALCO, qui reste tc^ 

curs c 1'etuce, etant donr.e ies dif f icultes insurmontables 

c-i dereurent pour reci iser un cataiogue coliectif national 

cvsc ur5 strjcture cenfciisee, Les e 1 ements du catalogage 

'' ele-osr, ts c'-ne fiche cctaiccraphique) sont identif ies pc-

tes iticuettes - zcne ce cnarros variables. Les sujets peuvert 

It.-e recuceres pcr grcncs conncines a travers un champs varic-

11 est certcir. cue ces eiements prevus dans le format CALCC 

-e sercr.t :cs tcus utiiisis oar ic 5C et devront etre remplc-

cc-s pcr c'cut-es p-cpres c ia bibi iotheque , toujours en res -

tectant ic ~e~e ioncueur ces champs, certains meme seront ei_c 

-i-es, (1J Le cnoix ces elements a retenir, remplacer ou eli 

™i-er coit orencre en ccnsiaeration 1'aspect encyc1opedique 

ce la piciictneaue, ou ces cas tres particuliers doivent etre 

p-ivus cu nivecu ces veceites-auteurs (personne physique, pe_2 

s o n e mo ra i e ) , cu suppcri ci1 eaition (editions rares , p. ex, 

'li Nous ovons picce en annexe, la liste des elements de lc 
nctice cctclocraphique prevus par CALCO, aussi bien que 
ceux c'interet propre a ia 5C/UFMG, 



ces editions illustrees, etc. Le caractere d' interdisciplina-

r_wS de 11 enseignement a 11universite posera des problemes au 

riveau du choix des mots-matieres et de la cote CDU accordee' 

b 1'ouvroge: un meme ouvrage pourra recevoir un traitement 

— • f erent, selon 1 a bibliothecjue. Dans ce cas , 11 ouvrage pour 

rcit rscevoir deux entrees differentes dans le fichier. Les 

oc;ectifs qu'on veut atteindre, 11automatisation progressive 

ces autres activites de la bibliotheque (comme la gestion des 

cccuisitions) imposera 1'utilisation d'elements propres a la 

3-- -ion, cc-me 1a acte dccquisition de 11ouvrage, son prix , 

"umero c ' inventcire au : ocurnent, Pour ch<yque type d 1 ouvra 

ce .theses, congres, rappcts) des elements particuliers doi-

e"t etre consideres, qui vont dependre des normes utilisees 

"c-" les cctcloguer, 

: cjo ces cas particui iers et d' aut res qui surgiront au moment 

ces analyses h fcire sur place, seront d'une grande importan-

ce :our i ' etcclissenent c'une notice catalographique ou le 

-- '5 grcna nomore possible d'elements necessaires ont ete pre 

VL,= . Puiscue I 'orcircteur permet de ne rediger la notice qu ' 

1 ~ seule Tcis cour ce multiples utilisations, cette prevision 

- cvere importante, plutot que d1avoir des 1imitations quant 

elements utilises: les suppressions sont toujours possi -

:-;3 rnais les transformations entrainent un changement du 

s/steme. 
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6.4 Le materiel 

Une snauets cevr: Strs "=i~e 

de calcul de 11 universits cc-r conncltre cv 

movens dont celui-ci cisccse: 

- type d1 ordincteur e: tciile -e™ioi - s :e i 

- les peripheriq-es : c:-:e= r.a—.et ic_es , c 

tambours nagneticues, ur.ites c -'euiiiets: 

- unites d'entree e: ce s;-:is , lecte. r :e 

fores, encodeu rs, i~pri~c-te=, e t c y ; 

- systemes d1explcitctic-; 

Le res..Itcr ce cette 

savoir quels son: les ~c:eri = I= existc-.ts. 

ieur adaptation cux cesci'3 :e lc :i:ii::-

leur taux d ' occuoct icr,. 1'cc-es ces re = •_11 

ront faits pour — v | 
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7. DEVELOPPEMENTS ULTERIZURS 

Une fois la construction du fichier du catalo-

gage mise au point, on aevra considerer les autres taches de 

la bibliotheque qui pourraient cussi etre automatisees. 

7.1 Les periodiques 

Etant donne qu'ils representent la deuxieme ma 

sse d1 informations importcnte a 11universite, il serait sou -

haitable de penser a faire dspouillement des articles pour 

la recherche retrospective ?t d1etablir un service de SDI -

viffusion Selecti ve de 1 1 j.r, r omation e t encore d 1 autres pro — 

duits comme des indexes permutes, bulletins signaletiques. 

Pour cela la BC doit envisager: 

- 1' utilisation des bandes magnetiques de 1'IBICT - "Institu-

to Erasileiro de Informajco em Ciencia e Tecnologia" qui gere 

le catalogue national de perioaiques sur ordinateur et, a 

1'aide d'un programme adapte, reprendre sur ces bandes les do 

nnees concernant les titres de periodiques qui 1'interessent. 

La BC pourra alors constituer un fichier de periodiques sur 

ordinateur, en gardant la meme structure de notice que celle 

utilisee par 1 ' IBICT; 

- la constitution d' un vocabulcire controle ( liste de ter -

ms°) destines a 1'indexation des articles de periodiques. Une 

revision approfondie du vocabulcire deja utilise permettra la 

constitution d'une liste de mots—cles, ou de termes seront 

soit supprimos, soit ajoutes et ou des renvois seront etablis 
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pour attendre aux besoins encyclopediques de la bibliothecue; 

- la construction d'un fichier inverse (numero du docurnenr + 

mots qui ont servi pour son indexation) et un fichier "utili-

sateurs" pour la 5DI. 

7.2 Les autres medias 

Les notices concernant d'autres medias(pieces 

musicales, cartes,>plans; materiel audio-visuel en genercl ) 

seront mises en ordinateur au fur et a mesure que les besoins 

se feront sentir et que les normes de catalogage dans le co -

maine seront plus precises et appliquees de fa<jon uniforr-.e 

sur le plan international. 

7.3 Les acquisitions 

Une autre etape sera 11automatisation ces 

achats de livres et abonncments de periodiques ce qui allloe-

ra la lourde tache que represente la commande des documents 

et le controle du fichier des acquisitions. La creation c' un 

fichier editeurs et fournisseurs permettra des operations ce 

chanage entre celui—ci et les fichiers ouvrages et perioci — 

ques. (juandi ce service aura ete mis au point la BC pourrcit 

alors envisager 11acquisition des bandes magnetiques de la 

Library of Congress des Etats-Unis, pour faire la selection 

et 1a commande des titres a acheter etant donne que la plu 

part des ouvrages achetes a 1'universite sont americainsy et 

reprendre sur ces bandes des elements qui aideront la saisie 

des donnees. 
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7.4 La circulation 

La derniere etape sera 11automatisation du 

pret a la BC, avec la constitution d1 un fichier de lecteurs, 

pour controler le circuit du pret des documents (delais, let-

tres de rappel, renseignements sur les documents qui sont pr£ 

tes, etc). 
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8, Considera~ic-,s fi-cles 

Les crocositions pour 1'automatisation du cata 

logage ici aoorases et qui ont pris en consideration la reali 

te existant actLslle.-enx dans le systeme de bibliotheques de 

cette universite, representent une premiere approche du pro — 

bleme. Seule JPS EA:E de faisabilite faite sur place permet-

tra de degcger les cescins et les possibilites reels en vue 

de 1'autcmctisaiio- e1" cetermir.cnt si ' nous devrons porsuivre 

sur la base css crc-csitions ici presentees. 

-- - = s_.ste">. curomatise propose s1 avere fai -

sable, i1 sero uns excerier ce pionniere dans 1e contexte des 

bibliotheques 'j.-.ive '3:::ires bresiliennes. Pour cette raison 

et a cause ces c:r:::eristiques propres a 11implantation d'un 

systeme autorc-ise , _e pro]et d1automctisation devra etre con 

?u et introcL-i" :c~re -- plan a long terme fait pour integrer 

dans 1'avenir ie pi-3 :rand nc.-.ore possibie de bibiiotheques 

(publiques, universitci.-es, privees) dans son milieu, dans la 

region et au r.ivecu -ctional et international. 

Co~~s ic structure feaerative du pays rend dif 

ficile ies miticti/es cent rai isees a niveau national, il nous 

semble que 1 1 cJtcrr.ctisction ae la BC/UFMG serait destinee a 

jouer un rols c ' ricn auquel viendraient s1ajouter d1aut res 

bibliotheaues. Ceic pourrait etre d 1 ai11eurs un premier pas 

vers 1 a constituticri d'un reseau national. de bibliotheques. 
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annexe A 

STRUCTURE ORGA.NISATIONNELLE DE LA BIBLIOTHEQUE CENTRALE 

Conseil 
Bibliothecaire 

Division de Se-
iectiqn e± Farra-
tion au roncs 

Section de S. 1 

et F, du Fonds 

Section de Dori 
et Echance ' 

H Division de Trai tement Technique 

Sec*ion de Cat 
—' 1 a s , i x n d # 

I S. "-Dargtion , uc: -rvation 
i du ' . nd s D o c. 

Secretariat 
Administratif 

Division d1Infor 
matioos Biblio-

Section C.C« 
Periodiques 

Section Cj.C, 
Ouvraaes 

5. Bibl iog!ra-
phie 

i Bibiiotheques 
"j du systeme 

Systeme -base 
( ler . c.yc. 1 e) 

E. Beau>i-

Arts 

, F. Sciences 
Humaines 

F. de 
Lett res 

I. Sc . Bio-
logiques 

I. Sc. 
Exactes 

I. Sc. de 
1 a Terre 

bysxeme 
orofessionnel 

- . A r c h i -
*: e c t u r e 

! E. Biolio-j 
|theques 

E..Ed. t -
Physique 

E. Inge-
nisurs 

b. Musique E. Med.Ve-
terinaire 

F. Sc.Eco-
ncmiques 

F. Droit ! F. Sc.Pe-
dagogiaues 

r, Pharma-
cie 

F. Medec i-
ne 

F,Odonto-
logie 

Unites sup-
olementai res 

Cent re 
Calcul 

CEDEPLAR 

Centre Pe-
dagogique 

College 

Tgchniqng 

Museum H. 
Naturelle 

I 



annexe B 

•^•ccroissep-ient du fonds documentaire 1976/1977 

crr.ee , 
/ronds 

^/socumentai re 

1976 1977 

1977 

crr.ee , 
/ronds 

^/socumentai re 

1976 1977 volume 
ouvrages 
achetes 

volume 
ouvrages 
traites 

EU-ler, cycle 
1 9*. services 
susslementaires 

171.425 196.897 25.472 10,673 

EJ-cycle pro-
! "essiornel 
1 190,424 208,330 17.906 11.709 

I 

t otcl 361.8^9 405,227 43,378 22,382 

nsution cu personnel du cctaloqoqe 

1 

! bibliothe-
| caires 

dcctylos reprogra-
phie 

cycle etjl 
services suoole-ji 

! 
1  "r'-.sires !• 

9 7 

1 
i 

| 5'j-cycle profes 
sisnnel 18 12 10 

! 
i 
j 

6 2 
*# 
3 

i, 

j i  
*  Ar* !; *  

-'Aal jj 36 
1 »-

23 20 

-3 Dibiiothecaires s1occupent exclusivement du catalogage 
5t J.4 sont repartis entre les taches de la bibl iotheque; 

frappe et duplication des fiches sur machine Flexowriter 
'j ruban perfore (ce service est assure aux bibl iotheques 
qui ne comptSnt pas dveC des dactyios) 

*** on n'a pas considere des stagiaires(vacataires) qui s'oc 
cupent de 11alphabetation et.du classement des fiches. 



SAISIE DES DONNEES = TABLEAU COMPLEMENTAIRE 

SUPPORT 

EQUIPEMENT 

TEMrjS DE 

SAISIE 

SAISIE OFF-LINE 

Avantages 

variete de supports 

variete de types d1e-
quipements( non connectes 
a 1 1 ordinateur) 

Inconvenients 

VALIDIT^ 
DES 

DONNEES 

-quelques types de support 
sont fragiles 
-quelques types de support 
non reutilisables au mo-
ment de la correction 
-quelques supports ne sont 
pas directomont exploita 
bles pnr 1'ordinateur 

-selon 1e type de support 
utilise, besoin d'utili-
sation d'oquipements sup-
plementaires pour ]a con-
version du support de sa_i 
sie sur support compati-
ble lisible p/ ordinateur 

— .long (plusinurs phases 
entre 1e catalogage et 1a 
prise en charge par 1 1 or-
dinateur) 

- pas tres fiable(les ris-
ques d'erreurs sont plus 
ou moins importants,selon 

SAISIE ON - LINE 

Avantages 

-terminal avec ecran ca-
thod ique 

-clavier associe a une irn 
prirnante ~ 

-terminal avec projection 
d'images microfilmdes 

Inconvenients 

-court (diminu tion consi-
derable du delai qui se-
pare 1e catalogage de la 
prise en charge par 1'or 
dinateurj ~ 

- presque lOO/o fiable 

-equipements chers 

o 
D 
3 
O 
X (0 
o 



SAISIE OFF - LINE 

VERIFICATION 

DES DONNES 

ENREGISTREES 

CORRECTION 
PAR L1OPERA-
1EUR HUMAIN 

AIDE APPORTEC 
PAR L'ORDINA-1 
TEUR 

CPUTS 

Avantages 

inforieur, pas de surcha£ 
ge du point do vuo d'occu 
pation du temps/machine 

Inconvenients 

-par double frappe ou 
-relecture visuelle de 
1'etat imprime,correspon 
dant aux donnees enregis 
trees.apres transfert de 
11 information sur support 

-remplacement d'un enre-
gistrement errone par un 
nouvel enregistrement 
presume correct; 
-substitution du caracte-
re correct au c. errone; 
-rapport automatique des 
zones correctes du sujpcrt 
a corriger sur un nouveau 
support; 
-nouvelle frappe des zo-
nes erronees. 

-1imitco;(controles auto-
matiqucs limjLos a la 
forme des informations 
enregistroesj 

-les couts nurjrrion tcn t 
quan L a ] 1 u I. i J i r,(j t i on 
d'oquipements supplemen-
I  < l  i r  n  r  I  n  r .  1 1  n  v < >  r  i n  1 1  
• ,11 |  I| K I  r  I  /  • ,  1 1  i  • .  i  n  <111 r. U | i -

I  /  • ,  I  l  )  <  k  l  1 1  ]  I  

SAISIE ON - LINE 

Avantages Inconvenients 

-relecture ligne par 
ligne (directe) des in-
formations enregistrees, 
avant leur transfert sur 
le support 

correction de la ligne —exige des operateurs de 
en cours d ' enregistre- qualification superieur 

| ment, avant la transmis 
sion des informations 
vers 1'ordinateur 

-presque i1imiteo;(pos-
sibilite d'uti1isation 
de prograrnrnes de coritro 
le stockes eri rnemoire 
de 1 ' ordinateur) 

- tondance a urie baisse 
(Jos cout.0, ovec lo pro-
gres dans le domaine -
d i m i n u t i o n  d n s  r o u l  r ,  
I  < > n i |  i  •. /IHI i i -  h  i  1 1 < >  

-plus chore, Jos terminou 
d'ordinatour zont connec 
tes penclant toute la du-
r <'n (|r> 1 (.1 ,-.(i i s i n 



a n n e x e D 

EQUIPEMENTS DI5P0NIBLE5 A L'UNIVERSITE FEDERALE DE MINAS GERAIS 

- Systeme Burroughs 6700 

Software disponible: 

-Systeme operationnel MCP-Master Control Program 

Compilateurs ALG0L/BA5IC/C0B0L/DC ALGOL/ESPOL/ 

FCRTRAN/PL-1/X ALGOL/WFL 

-Systeme de gestion d'archives 

Softvyare d ' appl icat ion en : calcul numerique, simulation 
statistique, recherche opera 

tionnelle 

d '" u n i t e s 1 M o d e 1 e Caracteristiques Denominat ion 
i 

1 1 B6748 

! i 
i * 
i 

1186 KB temps d'acces 1,6us 
1 processeur E/S 
12 ccnaux 
1 pr.^asseur diagnostic 
2 vi -,'os d'operation 

Unite centrale 

1 36358 4 lignes, 12 KB processeur de 
rnmmuni cntinn?. 

/ 59495-3 
1 

100/200 KB/s 
9 pistes a 800 et/ou 160£}^ 

unite de bande 
magnetique 

1 ; B9112-1 1400 cpm lecteur de 
cartes 

4 ; 59115 300 cpm lecteur de 
cartes 

1 39247-14 
132 positions,1100 lpm, 
48 caracteres imprimante 

2 B9247-3 132 positions, 750 lpm, 
64 caracteres 

imprimante 

| 1 
i  2 j B9373-13 
; i 

20MB, acces 23 ms unite disque 
f ixe 

i  

1 3 | 59488-2 
t 

2 "drives", 242 MB, acces 
45 ms 

unite disque 
amovible 

i 7 1 TD800 t i 
! 1 

ecran de 1920 caracteres, 
clavier "base de donnees" 

terminal de 
"display" 

5771 
32 KB,imprimante console, 
lecteur cartes 300 cpm, 
imprimante 132 positions, 
160 lpm, 62 caracteres 

systeme Job 
E n t r y 

il exisre d'autres equipements dont on n'a pas obtenu des informa 
tions et d'autres systemes seront developpes par le centre de caT 
cul de 1'UFMG. -



annexe E 

Elernents de reperage de la notice catalographique 

(zone de champs fixes) 

E L E M E N T 5 CALCO BC/UFMG 

date d'entree de 1'ouvrage X X 

code pour date de publication/ouvrage X X 

premiere date (impression) X X 

deuxieme date (copyright) 
X X 

code pour nons de pays X X 

code pour iliustrations X X 

code pour niveau inteliectuel X 

coce pour forme de reproduction X/ 
/\ X 

coae cour type de reference(diction-
naires, annuai res, biblioqraphies.etc) 

X X 

code oour puolications officielles X X 

inaicateur ae conferences,seminaires, 
etc X X 

inaiccteur de"melanges" 
X 

indicateur d1index 
X 

inaicaxeur de vedette principale X X 

indicateur ce fiction X X 

code pour biographies X 

code de langues X X 

indicateur de changement a1enregistre-
ment 

X X 

indicoteur ae source du catalogage X X 

code pour type de publication(monogra-
phie, collection, etc) X 

indicateur de genre de document (theses, 
congrss, rapports) X 

code pour origine du document (don, 
achct , echanae) 

X 



.Elements de la fiche catalographique 

annexe F 

(zone de champs variables - chaque zone est identifiee par une 

etiquette: 3 coracteres numeriques, completes par 2 indica 

teurs, delimitateurs et codes de sous-zone) 

t r 

et i-

quette indicateurs 
coaes de 

sous-zone conneesl 
codes de 

sous-zone donnees 2 

a) relation des etiauettss 

-numero de ccntrole 

-numero I5BN (Internctional Star.dard 5ook Number) 

-cote de 1'ouvrage (n^r-ro de classification CDU, notation 
C- '-ir ae 1'auteur, nombre d 1 exemplaires) 

-numero d'inventoire (no. + date) 

-nom de la biblictheque (sigle) 

-nom des langues (ouvrage poliglote, ouvrage t raduit, langue 
du texte, langue du sumnrtaire ou resume, 
langue de 1a traduction) 

-Classification Decimcle Universelle 

b) contenu de la notice catalograohique 

b.l) vedettes princioales 

-auteur personne physique 

-auteur personne morale 

-congres, conference, seminaire, etc 

-titre uniforme (anonvrnes) 

b;,2) titres, eaition, adresse bibl iographique, collation 

-titre uniforme (pour classement) 

-titre de la publication 

-note de publication ^numero d1 eaition + abregee, re -
vue, augmentee, etc) 

-notes typograohiques ;adresse bibliographique) 

-collation ou notes bibliographiques (pagination, il -
lustrations, format) 



notes de collection 

-auteur personne physique 

-cutsur personne morale 

-conference, seminaire, congres, etc . 

-anonyme (entree par le titre) 

noxes oibliographiques ou speciales 

-notes generales 

-rei i u re 

-these ou disserration 

-bibiiogrcphie 

-contsnu (complet, incomplet, partiel) 

entrees secondaires 

-cuteur oersonne physique 

-cjteur personne noraie 

-ccnference , seminaire, congres, etc. 

-ritre uniforme 

-sujets matieres 

-vecette chronoiogique 

-vecette geogrcphicue 

-coroiement du titre (editions differentes ou sous forme 
differente du titre de la publica-
tion) 


